
Manœuvre russe en Autriche
L'Autriche est de nouveau à 1 ordre

du jour. En adressant sa note récente
au gouvernement de Vienne, le Krem-
lin a mis une fois de plus les Alliés
dans l'embarras. Il se donne les gants
de vouloir sortir de l'impasse un pro-
blème qu 'il avait bien fallu , après
maintes tentatives pour le dépanner,
considérer comme insoluble, et il
cherche ainsi à jouer le beau rôle aux
yeux des Autrichiens. L'initiative so-
viétique est de nature à gêner en par-
ticulier les Anglais et les Français
qui seront les seuls désormais à im-
poser à la population des frais d'oc-
cupation.

A y regarder de près cependant, le
geste russe apparaît — ici comme ail-
leurs — singulièrement équivoque.
On donne d'une main ce qu 'on retire
de l'autre. En renonçant à prélever
sur le dos de la population autri-
chienne les sommes nécessaires à
l'entretien de ses troupes, Moscou se
montre généreuse à bon compte. Où
cette capitale l'est beaucoup moins,
c'est lorsqu 'elle annonce au gouver-
nement de Vienne — et derrière lui
aux Alliés occidentaux — qu'elle ré-
pudie formellement le projet de
« traité abrégé » en préparation de-
puis de longs mois.
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Qu'était-ce que le « traité abrégé » ?
On se souvient qu 'au lendemain de
la guerre, une conférence permanente
des quatre grandes puissances — dite
des « suppléants », car il s'agissait
des remplaçants autorisés des minis-
tres des affaires étrangères — se réu-
nit à Londres pour établir un « traité
d'Etat » avec l'Autriche. Un traité
d'Etat et non un traité de paix , car
on estimait que l'Autriche n'était pas
une nation vaincue et qu 'il convenait
seulement de définir son statut du
deuxième après-guerre...

Or, les « suppléants » tinrent quel-
que deux cent soixante séances...
pour n'aboutir à aucun résultat ! Us
butaient toujours contre la double
prétention russe à ne pas vouloir
restituer les anciens biens allemands
(qui sont des biens autrichiens volés
par les hitlériens) et à ne pas trou-
ver suffisante là « dénazification » du
pays. En articulant ce dernier grief ,
Moscou montrait le bout de l'oreille :
on sait ce que signifie pour les com-
munistes le terme de « dénazifica-
tion » ; il s'agissait de frapper tous
les hommes politiques hostiles au
bolchévisme, et en particulier les lea-

ders chrétiens-sociaux aussi bien que
sociaux-démocrates et de préparer
ainsi le lit du communisme intégral ,
selon la méthode qui a réussi dans
les pays satellites.

Les Alliés occidentaux avaient per-
cé la manœuvre à jour et quand ils
virent qu 'à Londres l'on piétinait, ils
proposèrent précisément un ** traité
abrégé » qui n'entrait plus dans les
détails que naguère à Potsdam on
avait pensé devoir régler et grâce au-
quel l'Autriche aurait été restaurée
sans autre dans son indépendance —
selon la promesse solennelle qui lui
avait été faite au temps d'Hitler et
qui, depuis huit ans, n'a pas été te-
nue.
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En s'opposant aujourd'hui au
« traité abrégé », les Russes ne disent
nullement s'ils renoncent en contre-
partie aux prétentions qu 'ils émet-
taient autrefois et c'est justement là
ce qu 'on voudrait savoir. C'est pour-
quoi les puissances de l'ouest restent
méfiantes en présence de cette nou-
velle initiative soviétique.

Quant au chancelier autrichien , M.
Jul ius  Raab, qui , depuis les dernières
élections, a succédé au chancelier
Figl, il est rentré précipitamment à
Vienne pour examiner le contenu de
la note russe et pour la faire exa-
miner par son conseil des ministres ;
mais l'on ne saurait supposer qu 'il
pourrait admettre une solution qui
ne fasse pas entièrement droit aux
revendications de son pays concer-
nant des biens qui lui ont été volés
tant par l'occupant hitlérien que, par
la suite, par l'occupant communiste
et qui n'accorde pas de garanties au
plein exercice des droits politiques
de tous les citoyens.

En réalité, le problème autrichien
a toujours été simple : il consiste à
rendre son entière liberté de mouve-
ment à ce petit pays et à retirer de
son territoire des forces d'occupation
qui n'ont jamais rien eu à y faire ;
mais ce sont les Russes qui l'ont em-
brouillé à plaisir. Et ils l'ont em-
brouillé, parce qu 'ils voulaient de-
meurer à Vienne « cœur de l'Euro-
pe». La seule* question • aujourd'hui
est de savoir s'ils ont résolu ou non
de quitter Vienne. Quand ils auront
répondu de manière affirmative, l'af-
faire autrichienne sera réglée ! Tout
le reste n'est que manœuvre et pro-
cédé dilatoires...

René BRAICHKT.

Un village de tentes s'est édifié à Kandersteg
où le camp mondial des routiers bat son plein

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

Un village de tentes s'étend en ce
moment, et jusqu 'au 8 août , sur le
vaste dép ôt de gravier extrait du
Lœtschberg et couvert maintenant
de végétation. Le chalet , qui abritait
alors les ingénieurs travaillant au
percement du tunnel , est devenu , en
1923, grâce aux e f f o r t s  et à l'enthou-
siasme de lord Baden-Powell et de
Walther de Bonstetten, fondateur
des homes scouts internationaux, le
Chalet international scout , qui f ê t e ,
cette année, son 30me anniversaire.

Le camp mondial des routiers
bat son plein. Trente-deux pays ont
envoyé des délé gations , dont le con-
tingent varie entre 810 pour l 'Ang le-
terre et les Dominions, et deux ou
trois pour le Mexique, l 'Indonésie
ou les Philip p ines !

"Le chemin d'Hannibal
Les éclaireurs unionistes de Fran-

ce ont refai t , pour venir , le chemin
d'Hannibal. Ils se sont rassemblés
à Saint-Véran et ont traversé le Jura,
le pays de Vaud , les Al pes de Sa-
voie ; ils ont débouché sur la Lom-
bardie , ont traversé le S implon en
train et la Gemmi à p ied.

De toutes les délégations, celle qui

Fraternité. Deux routiers libanais s'entretiennent avec un Suisse
et un Australien.

a accompli le p lus long parcours
est , sans conteste, la délégation néo-
zélandaise : trente jours de voyage

en bateau, passage du canal de Pa-
nama, en tout 20,160 km. !

Pourquoi tant de zèle ? Quelle

Les routiers écossais dansent au son de la cornemuse.

utilité réelle présente la rencontre
dans l 'Oberland bernois de tous ces
jeunes hommes ? Le programme du
« Rovermoot » nous donne la ré-
ponse ; elle est belle ; en voici une
partie :

La devise du routier est « servir ».
Un routier ne va pas au Moot dans
la seule intent ion de s'amuser, il
vent .agir. Trois tâches sont en vue :

1. Sortir d' une sorte de jungle , un
emplacement de camps. U sera à
l'avenir  à la disposition de tous les
routiers du monde et demeurera un
souvenir durable du Moot de 1953.

2. Tl f au t  aider aux habi tants  de
Kandersteg et transformer en prai-
rie un terrain envahi par les brous-
sailles.

3. Sur des pâturages, sans cesse
endommagés par les éboulis . nous
construirons un mur  de protection ,
a f i n  de ravir un peu de terrain aux
éléments.

Ce travail entrepris avec tes ca-
marades d'autres pays sera pour toi
un plaisir !

M.-L. B.

(Lire la suite en 5me page)

Les autorités communistes font
distribuer des vivres à leur tour

Contre-off ensive alimentaire à Berlin-Est

à la frontière des deux secteurs
BERLIN , 3 (Reuter). — L'aiduninistra-

tion communiste de Berlin-Est a com-
mencé lundi , aux «ons d'une musique
militaire, avec des discours de propa-
gande et des tracts, la distribution des
paquets de denrées alimentaires gratui-
tes à la front ière des secteurs. Deis tracts
ont été jetés par-d essus la frontière des
secteurs pour annoncer aux Berlinois de
l'ouest en chômage et aux rentiers que
Berlin-Est tenait pour eux des vivres
à disposition. Sur ces pap illons, on lit
que ces paquets ont été donnés « volon-
tairement » par les Allemands de l'est
et qu 'ils les auraient rassemblés à Ber-
lin-Ouest , mais que depuis ils ont cons-
l "t é  qu 'en agissant ainsi ils auraient

u tenu les « fauteurs de guerre impé-
ria l i s tes  TS>.

La presse , la radio et des tracts ont
annpncé à Benlin-Esit le débuit de la dis-
tribution des paquets délivrés à l'ouest.
A l'heure prévue , quatre cents Berli-
nois de l'ouest environ se sont rasseon- .
blés dans quel ques centres à proximité
de la frontièr e des secteurs. Quelque*'
centaines d' autres se tenaient à l'ouest
de ila frontière et regardaient. Ver s mi-
di l'affiluence avait augmenté jusqu'à
près de huit  cents personnes. Des dou-
zaines de policiers montaient  la garde
afin qu 'aucun incident ne se produise.
On pouvait traverser librement et dans
les deux sens la frontière des secteurs.

On a constat é que la police a!Ue*man-
de de l'est n 'avait pas essayé d'airê-ter

des personnes venan t de l'ouest ou de
les fouiller. A un carrefour spécialement
fréquenté il n 'y avait aucurn pol icier
popurlake lorsque les gens entrèrent
dans le secteur avec des paquets prove-
nant  des centres de distribution de Ber-
lin-Ouest. Jusqu'à midi , vingt mille Ber-
linois de l'est environ s'étaient réunis
à Benlin-Ouest pour recevoir des den-
rées alimentaires.
(Lire la suite en 5me page)

Les malheurs d'un ancien champion de boxe

CLEVELAND (Ohio), 31 (Reuiter). —
Mme Joë Maxim , femme de l'ancien
champion du mond e de boxe des mi-
lourds, actuellement en instance de di-
vorce, a déalaré devant le tribunal que
son champion de mari « la courvrait de
bleus ».

Ce à quoi Joë a répondu de l'hôpital
(où il est en convalescence par suite
d'une opération). « Evidemment, nous
nous disputions un peu, mais j'avais
toujours le dessous. Je recevais plus de
couips que je ne pouvais en donner. »

Ma femme me donnait
plus de coups

que je ne lui en portais

Le premier anniversaire de la mort d'Eva Peron

Une grande cérémonie s'est déroulée le 26 juillet à Buenos-Aires à l'occasion
du premier anniversaire de la mort d'Eva Peron. Un monument — le plus
grand du monde puisqu 'il aura une hauteur de 137 mètres — sera érigé à la

mémoire d'Evita dans la capitale argentine.

La mode nouvelle lancée par Christian Dior
soulève une tempête

M. Christian Dior, le « roi de la mo-
de parisienne », qui vient de révolu-
tionner le monde féminin par le re-
tour à la jup e de 1920-1940, à 46 cm.
du sol , c'est-à-dire jusqu 'au genou ,
s'est excusé d'avoir soulevé tant  de
remous, mais il maintient la nouvelle
ligne.

—J'ai essayé de créer quelque cho-
se de pratique, conforme aux temps
modernes, quelque chose que l'on peut
montrer dans la rue et non pas seu-
lement dans les musées.

— Il a rappelé que la foule lui avait
crié , en 1947, à Chicago : « Dior , re-
tourne chez toi»; que son effigie avait
été brûlée au Texas, qu 'on l'avait in-
sulté.

— On avait ri , a-t-il ajouté,  mais
très bientôt  tout le monde portai t  le
« new look », qui a maintenant  sept
ans. Et maintenant. . .  je suis certain
que ma nouvelle mode percera , et
après tout , une guerre d'habits n 'est
pas si terrible.

Les Ital iennes sont cependant
moins décidées. Les créateurs rie ro-
bes i ta l iens  haussent  les épaules .

Norman Hartnell , ta i l leur  rie la
reine Elisabeth , est fa rouchement
opposé à la nouvelle ligne.

— Un centimètre de moins que la
longueur que l'on porte actuelle-
ment serait laid , a-t-il aff irmé.

Valérie Hobson , actrice de ciné-

ma anglaise, trouve le raccourcisse-
ment tel que le prévoit Dior
« atroce ».

Mme Douglas Fairbanks qualifie
la nouvelle mode d'« horreur ». La-
dy Lowson, femme d'un ancien
lord-maire de Londres, ne veut ja-
mais porter des robes jusqu 'aux ge-
noux. Une petite Anglaise, Mlle Dot-
tie Woods, a fait la déclaration sui-
vante :

— Des jupes comme des sacs, non
jamais.

Et les hommes ?... Voici ce que
pense M. John Taylor , rédacteur
d'un journal  de modes :

— Franchement dit... tout dépend
des jambes.

Les opérations de référendum
dans la capitale de l'Iran

se déroulent publiquement

SINGULIÈRE MANIÈRE DE VOTER À TÉHÉRAN

Frontistes et communistes sont unis autour de Mossadegh p our
recommander la suppression du parlement et inju rient -

les rares partisans de celui-ci
TÉHÉRAN , 3 (A.F.P.). — Les opéra-

tions du référendum ont commencé hier
matin à Téhéran. Dès maintenant, la
manifestation a un caractère spectacu-
laire.

Dès 5 heures (locales), les premier s

cortèges de « votants », munis de pan-
cartes, ont convergé vers les centres de
vote. Un accord tacite semble avoir été
conclu entre le parti Toud eli et le front
na t iona l .  Les partisans de ce dernier
votent  tous aux bureaux établis place
de l'Hôtel-de-Vilil e, tandis que les pro-
communistes ont opté pour le centre
électoral installé près de la gare.

A S heures du matin , il est pratique-
ment  impossible d'évaluer la foule oui
converge vers ces deux centres. Les bu-
reaux de vote sont établis en plein air,
sous des tentes militaires. Ils sont in-
suffisants en nombre et, matérielle-
ment, une partie inf ime des électeurs
pourra passer devant îles urnes.

Les masses ralliées au « Toudeh » sont
les plus  importantes, et leur cortège
s'allonge sur plusieurs centaines de mè-
tres , occupant plusieurs artères. Tandis
que les pancartes et les banderoles du
front  na t iona l  proclament la foi en
Mossadegh et réolament la dissolution
du par lement , les mots  d' ordre du Tou-
deh sont essentiellement dirigés contre
le Majliss, associé à la cour, et deman-
dent la réunion d'une assemblée cons-
t i tuante  pour l'abolition du régime ac-
tuel.

Le scrutin ne sera pas secret , car, non
seulement un lieu de vote spécial a été
réservé aux partisans du « non », maisencore chaque électeur doit remplir une
fich e portant son nom et son adresse.

(Lire la'suite
en dernières dépêches)

Une expédition française
dans l'Himalaya

LA NOUVELLE-DELHI. — Une expé-
dition française de quatre membres, que
dirige M. Bernard Pierre et dont fait
partie Mme Claude Kogan , a commencé
l'ascension du mont Nun Kun , pic de
l'Himalaya d'une altitude de 6135 mè-
tres. Il

Ils bénéficient de conditions atmos-
phériques favorables et comptent éta-
blir le 8 août un camp à 4570 mètres.

Un nouveau
« cerveau électronique »

f CHICAGO, 4 (A.F.P.). _ On annonce
aux laboratoires « Argonne » de Chi-cago, la mise au point et la conjsbru©-tion d un « cerveau électronique » con-sidère comme le plus rapide du monde.

Appelée « Oracle », la machine est ca-pable , dit-on, d'effectuer la multiplica-
tion d un nombre de douze chiffres parun autre nombre de douze chifrfres deuxmille fois par seconde.

D'autre part , certains problèmes demathématiques qui prendraient, pourdeux experts aidés de calculateurs élec-triques ordinaires , de 5 à 6 ans à résou-
™ '• s„°nt  résolus par le « cerveau » en20 a 30 minutes.

J'ÉCOUTE...
Le message

Quand le sherp a Tensing s'y  met.J
nia f o i  ! il met dans le mille.

Ne nous fai t- i l  pas oublier, par Te
message que chacun a pu lire, tou-
tes les autres proclamat ions qui noiis
furent  adressées à l'occasion du 1er
août ?

Son envoi d' une adresse à « tous
les Suisses », mais c'est une perle.

C' est un vrai et touchant cri da
cœur.

Avec quelle belle simp licité cet
homme, venu de ce Né pal , jusqu'à
hier totalement ignoré de la plupart
d' entre nous , nous avoue son pro-
f o n d  amour pour notre pays ! Ce-
lui-ci s'est, soyons-en convaincus,
bien et dûment annexé le sherpa
Tensing ; « Chez vous, chers amis
suisse, je ne me suis pas senti un
étranger. »

Terre d'élection pour lui, la Suis-
se. Incontestablement ! Tensing af-
f i rm e, avec la même force  encore :
«.. chaque minute de mon séjour
dans votre patrie a été un vrai bon-,
heur. »

Du même coup, autre surprise.
Tensing nous révèle l'impression

profonde que f a i t  ou que peut faire
sur un cœur droit , le pays suisse en-
trevu pour la première fo i s . Et qu'il
exerce un attrait quasi irrésistible
sur celui qui , jusqu 'alors, n'avait pu
qu 'en entendre parler.

Le sherpa né palais n'avoue-t-il
pas de plus : «J ' ai toujours rêvé et
désiré de faire  une visite à votre
beau pays.  »

Désir venu surtout, il est vra i, de-
puis qu 'il avait fa i t  la connaissance
de Raymond Lambert et de ses amis.

Grâces soient rendues à ceux-ci !
Nous voici par eux dotés d' un mer-
veilleux ambassadeur. Quel bien , ve-
dette mondiale, le sherpa ne va-t-il
pas dire de nous !

Ambassadeur sûrement ! Ne vd-
t-il même pas ouvrir la voie dans
son pays — ailleurs encore peut-
être — à p lus d' un de nos compd-
f r io tes  désireux de mettre, à son
tour, quelque peu le nez hors de
chez lui...

Mais ambassadeur aussi auprès de
nous-mêmes.

Foin de trop de discours souvent
beaucoup trop lonas !

En auelaues mots pl eins de suc et
de sève. Tensing le sherpa vient de
renouveler pour nous In t yp ique et
top i r rup  hcon , l'exhortation da père
de Ronsssau : « Jean-Jacques , aime
ton pays ! »

•"•RANCHOMMB.

Un «Constellation» d'Air-France
s'abat au large de la côte turque
Le plus grand nombre des p assagers a p u être sauvé,

mais il y  a quatre morts
PARIS, 3 (A.F.P.). — Un « Constel-

lation » qui avait quitté l'aérodrom e
d'Orly hier à 19 h. 38 à destination de
Rome, Beyrouth et Téhéran où il de-
vait atterrir aujourd'hui à 12 h. 20, a
signalé qu'il allait effectuer un amerris-
sage le long de la côte de Castelrosso,
à la suite de l'arrêt de ses deux moteurs
gauiches.

L'appareil , qui avait fait urne escale
nonmale à Rome , avait à ce moment à
son bord trente-trois passagers.

Le dispositif de secours a été immé-
diatement déclenché. Plusieurs avions
et vedettes rapides sont partis à la re-
cherche de l'appareil.

Premier bilan
de la catastrophe

ISTANBUL, 3 (A. F. P.). — Vingt-sep t
passagers, huit membres de l'équi page
rescap és, quatre morts , un disparu —
tel est le premier bilan de la catastro-
phe de l'avion « Constellation » d'Air-
France qui s'est abattu en mer au sud
de la Turquie.

Quatre morts
ISTANBUL, 3 (A. F. P.). — C'est au

large du golfe de Fethiye, sur la côte

sud-ouest d'Anatolie, que s'est abattu le
« Constellation » d'Air-France.

Le gardien de phare donna l'alerte et
des secours se rendirent immédiatement
sur les lieux.

27 passagers et 8 membres de l'équi-
page ont été sauvés. On confirme qu 'il
y a quatre morts — deux hommes et
deux femmes. Parmi les rescapés, trois
sont blessés.

Les passagers ont été transportés à
l'hôpital de Fethiye.

La princesse Margaret s'y intéresse !
LONDRES, 3. — On apprend des mi-

lieux proeheis de la fami l l e  royale , que
la princesse Margaret  étudie at tentive-
ment  le raccourcissement des robes jus-
qu 'aux genoux , tcil qu 'il fut décrété par
Chr is t ian  Dior , la semaine  dernière.  La
princesse lit attentivement les comptes
rendus des défilés de mode de Dior et
examine  les photographies des dernières
créa tions pour l'automne. En 1947, elle
fut la première de la famille royale
à apparaître en public avec des robes
plus longues , après que Dior eut lancé
cette mod?.
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ROCHEBRUNE

Sa passion l'avait entraîné jusqu 'à
la démence... Parler brusquement
d'amour en face de cette haine , qu 'il
aurait fallu désarmer par un long
effort de conciliation !

Certes, il n'avait pas eu le temps
de dire grand-chose... son aveu res-
tait confus... Avait-elle compris ! Oui ,
il, en était sûr. Aussi bien que les
roots qu 'elle venait de prononcer ,
toute son attitude maintenant l'indi-
quait ; elle avait deviné , si mons-
trueuse que lui parût l'hypothèse,
commft devinent les femmes en ces
cas-là, moins aux paroles qu 'au son
de la voix.

Reculer ? Désavouer cette inter-
prétation , en offr ir  une autre plus
vraisemblable ? Ce serait la pire er-
reur ! Ou elle le croirait et ne lui
pardonnerait jamais l'humiliation de
s'être trompée, ou elle ne le croirait
ipas et le mépriserait pour son hypo-
crisie.

Des minutes avaient passé depuis
l'exclamation : « N'y pensez plus ! »
Parole stupide , se disait-il avec amer-

tume. Est-ce qu'un tel aveu pouvait
s'oublier ? +- •

Elle n'avait rien répondu, il la sen-
tait crispée, paralysée par l'émotion;
quelle dure réplique allait-elle trou-
ver dès qu 'elle se reprendrait ?
Quelle offense qui le meurtrirait à
jamais, qui fermerait tout l'avenir ?
Alors, plutôt que de l'entendre, il eut
l'énergie de parler le premier :

— Rappelez - vous seulement ceci ,
mademoiselle. Depuis dix ans, vous
rêvez de vengeance, et je devine
qu'aucune satisfaction au monde ne
pourrait vous être plus douce. Eh
bien ! soyez heureuse ! Je vous en
donne ma parole : vous êtes vengée
et vous pouvez , maintenant, m'ou-
blier.

Elle répondit d'une voix unie , sans
éclat , mais qu'on sentait vibrer de
passion contenue :

— Oublier ? Ce mot n'a pas de
sens ipour une Bianchi.

Le train ralentissait, s'arrêtait à
une petite gare.

Lucien ouvrit la portière , descen-
dit sans un mot et s'éloigna dans la
campagne.

Il ne voulait pas rentrer chez lui
aujourd'hui il ne voulait parler à
personne, il lui fallait rester seul
avec son chagrin sans espoir.

Oui , sans espoir. Le dernier mot
de Colomba l'avait éclairé. Elle n'ou-
blierait jamais... elle ne cesserait ja-
mais de le haïr... elle y mettait son
orgueil et celui de sa race !

Cette vengeance même dont il lui
avait parlé et qu'elle avait trop bien

comprise, — le chagrin qu'il éprou-
vait, — ne la satisferait pas ; elle n'y
avait pas joué de rôle acti f , elle
chercherait obstinément une revan-
che qui fût son œuvre à elle, à elle
seule...

Il en était sûr : un jour, elle se
vengerait encore ! Mais peu impor-
tait , elle ne possédait pas le pouvoir
de le faire souffrir davantage.

fYI fYt tYt

L'été s'était achevé et, au mois
d'octobre dernier, Lucien était re-
venu sur le continent, pour reprendre
son métier d'avocat.

Un mois plus tard , au début de
novembre, à la rentrée des facultés ,
il avait appris que Colomba, à son
tour , venait d'arriver à Aix pour y
commencer ses études de droit.

Alors, il s'était donné le prétexte
de sa thèse de doctorat pour aller
plus souvent à la bibliothèque. La
rencontre que, sans se l'avouer, il
provoquerait ainsi , s'était bientôt
produite , s'était renouvelée, et cha-
que fois comme au village.

Colomba ne l'apercevait jamais as-
sez tôt pour feindre de l'ignorer ;
toujours, à la dernière seconde et
le temps d'un éclair, leurs regards
se croisaient...

CHAPITRE VI

Le docteur des Ulmes, le soir , au
diner , observa bien vite que sa fi l le
répondait distraitement et demeurait
rêveuse. Bien qu'il se fût promis de

ne pas l'interroger, au dessert , il n'y
tint plus.

— Alors, comment le trouves-tu ?...
demanda-t-il.

Marie-Christine eut un sourire
lumineux.

— Oh ! très sympathique, murmu-
ra-t-elle.

Aussitôt, elle se reprit et, riant
plus fort , s'écria :

— Mon Dieu 1 je crois que nous ne
parlons pas de la même personne !

— Je pensais au neveu de mon
ami...

— Et moi au réveillon de la nuit
dernière. Pardonnez-moi, je n'ai pas
encore eu l'occasion de vous en par-
ler... et d'ailleurs je n 'ai pas grand-
chose à vous raconter, sinon que j 'ai
fait la connaissance d' un très agréa-
ble danseur... un jeune architecte
parisien. Mais ce n 'est pas sûr du
tout que nous nous revoyions jamais.
Il est venu passer les vacances, il
habite chez vos amis les Blanchot ,
c'est un ami de leur fils.

Le docteur écoutait en hochant la
tête. Les mots qu'il entendait lui
apportaient de confus renseigne-
ments, mais le ton de la voix, l'éclat
des yeux , lui en révélaient bien da-
vantage.

— Allons, dit-il enfin , nous avions
fait  un rêve , avec mon vieil ami
Tersonari... Mais je vois bien...

— Oh ! papa , je suis désolée...
s'écria Marie-Christ ine , avec une
gaieté mutine qui démentait l'affir-
mation.

Et, pour consoler —son père,, elle
ajouta :

— Votre idée, d'ailleurs, était ex-
cellente... Lucien est vraiment très
gentil et nous nous sommes admira-
blement entendus.

— Mais alors ?
— Alors, voilà... je l'ai connu un

jour, non , douze heures trop tard...
— Quel dommage !
— Mais non , papa, consolez-vous ;

parce que moi, pour lui, je suis ar-
rivée plusieurs années trop tard.

— Oui , je sais, répondit le doc-
teur à voix plus basse ; enfi n, je
sais... c'est une façon de parler. Son
oncle ignore à peu près tout , sinon
que le pauvre garçon parait victime
d'un sentiment malheureux. Nous es-
périons un peu , Pierre et moi...

— Peut-être ne serez-vous pas en-
tièrement déçus, dit Marie-Christine,
qui parlait maintenant avec gravité.
Lucien , c'est vrai , souffre d'un grand
chagrin, mais que rendait plus lourd
le silence qu 'il ne parvenait pas à
rompre. Je crois qu 'avec le temps
une amitié peut naître entre nous,
qui ¦ lui sera favorable ; quelquefois,
les confidences allègent une obses-
sion...

— Vous devez vous retrouver ? de-
manda son père avec un vague espoir.

— Une ou deux fois peut-être
avant son départ ; l'amitié n 'éclôt
pas aussi vite que l'amour...

— Aussi est-elle plus sûre... mur-
mura le docteur.

Marie-Christine qui , de nouveau ,
souriait à son rêve , n'entendit pas ce

mauvais présage. Elle poursuivit soi
explication :

— Les confidences d'amis sont viti
effarouchées... il faut les approche:
avec prudence.

— Ce qui signifie , coupa son péri
avec un sourire résigné, que tu son
ges à d'autres confidences, qui n'oni
pas besoin qu'on les apprivoise... Eh
oui , je sais bien , les amis sont pour
les mauvais jours... Je ne souhaite
que ton bonheur, ma chère enfant ;
peut-être mes conseils ne seraient-
ils pas absolument inutiles... si tu
pouvais m'en avouer un peu davan-
tage ?

— Mais, papa , il n'y a rien à dire ,
rien du tout ! Enfin... rien encore !
Nous avons beaucoup dansé... nous
étions très gais... et l'histoire, peut-
être , finit là.

— Eh bien ! si elle continue, tu
m'en raconteras un peu plus.

Il essayait de ne pas jouer k
trouble-fêtj , de sourire avec opti-
misme? Mais il savait combien vite
au soleil les illusions fleurissent , et
comme peut être froid le vent du
soir.

-***-¦ SV <-"¦-'

Le lendemain, vers 11 heures, Jac-
ques Prémorel se trouvait sur lu
Croisette, regardant la mer bleue, les
vaguelettes qui ourlaient la plage. H
croyait flâner ; à son insu , il atten-
dait... de sorte qu 'il reconnut de très
loin une silhouette menue qui s'avan-
çait.

(A suivre)

Mise à ban
Avec l'autorisation du président du tribu-

nal de Boudry, M. Paul-Henri BURGAT, pro-
priétaire à Colombier, met à ban ses trois
champs situés dans la plaine d'Areuse et for-
mant les articles 3413, 3414 et 3333 du cadas-
tre de Boudry.

En conséquence, défense formelle et juri-
dique est faite à quiconque de circuler sur
ces immeubles, sous réserve des droits des
tiers. Le droit de survol, au-delà de la hau-
teur utile à l'exercice de la propriété, reste
réservé.

Les parents et tuteurs sont responsables
des mineurs placés sous leur surveillance.
Les contrevenants seront poursuivis confor-
mément à la loi.

Neuchâtel, le 22 mai 1953.
Au nom du propriétaire :

(signé) André BARRELET, avocat.
Mise à ban autorisée.
Boudry, le 4 juin 1953.

Le président du tribunal :
(signé) CALAME.

A vendre, dans le Vignoble, une

maison familiale
construction de 1952, cinq chambres, bains, hall ,
chauffage central, quartier tranquille, vue Impre-
nable sur le lac et les montagnes.

Adresser offres écrites à D. T. 4SI au bureau de
la Feuille d'avis.  ̂ iEntreprise commerciale de la place cherche j j

pour tout de suite une [

BONNE CUISINIÈRE
| de toute confiance pour l'exploitation de sa cantine.

Travail : cinq jours par semaine. Nous offrons une place
stable avec un salaire intéressant.

Prière de faire offres détaillées sous chiffres H. C 473
au bureau de la Feuille d'avis.

La Maison d'observation pour enfants « Le
Vanel », à Malvilliers (Neuchâtel), cherche
une

ÉDUCATRICE
La préférence sera donnée à une personne

ayant l'expérience des enfants, capable de les
observer et de diriger leurs jeux.

Adresser offres de service, jusqu 'au 10 août ,
à M. W. Béguin , président de la commission,
Léopold-Robert 90, la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons pour une occupation
temporaire avec entrée immédiate

ou prochaine des

OUVRIÈRE S
Prière de se présenter pendant les
heures de travail à Chocolat Su-
chard S.A., Serrières-Neuchâtel, bu-

reau du personnel-exploitation.

Je cherche pour tout
de suite ou date & con-
venir une

JEUNE FILLE
pour aider au ménage et
à la cuisine. Famille avec
trois enfants. Offres sous
chiffres N 7682 Q à Pu-
blicitas S. A.. Bâle.

William-W. Châtelain Sis::
Orientation professionnelle

Etudes comparées (mariage, association , etc.)
Conseils pédagogiques

Consultations sur rendez-vous
NEUCHATEL-MONRUZ Tél. 5 34 10

Dr H. Jeanneret
ABSENT

jusqu 'au 5 septembre

Marcel Sterchi
Mécanicien-dentiste

ABSENT

Salons Inès FERMÉ
du 10 au 27 août inclus

r ftfAR iAdressez-vous à w VI» 1». pour toutes vos
AFFAIRES EN SUSPENS

COMPTABILITÉS - Recouvrements
Questions fiscales - Tous travaux de bureau

27, rue Louls-Favre
l Ouvert aussi le soir de 18-20 heures

L'entreprise A. Decrauzat
MARIN

sera fermée du 8 au 22 août
pour vacances du personnel

Remise
de commerce
Dès ce jour , nous remettons notre

commerce de boucherie à M. Geor-
ges Racine.

Nous prof i ton s de l'occasion pour
remercier bien sincèrement notre f i -  ;
dèle et aimable clientèle que nous
quittons avec beaucoup de regret et
nous la prions de reporter la con-
fiance qu'elle nous a témoignée sur
notre successeur.

M. et Mrae Louis Ricca _
•NOIRAIGUE

Me référant  à l'avis ci-dessus, je
me recommande vivement auprès de-
là population de Noira igue et des en-
virons, par un service propre et soi-
gné , j 'esp ère mériter la confiance
que je sollicite.

Georges Racine

La famille de Ù
Mademoiselle Marguerite SPÛHLER

profondément touchée des nombreuses mar-
ques de sympathie reçues en ces Jours de dou-
loureuse séparation, exprime sa sincère recon-
naissance à tous ceux qui ont pris part à son
grand deuil.

Neuchâtel, le 4 août 1953. . -

Profondément touchées des nombreuses mar-
ques de sympnthle et d'affection, de même que
des envois de fleurs reçus lors de leur grand
deuil ,

Madame Armand JUILLARD et famille
remercient sincèrement toutes les personnes
qui , par leur présence ou leurs messages, les
ont entourées dans leur épreuve. Elles les
prient de trouver Ici l'expression de leur vive
gratitude.

Jeune employée de bureau de langue alle-
mande cherche place de

SECRÉTAIRE
dans un commerce ou une industrie de la
place. Connaissances: allemand, français, bon-
nes notions d'anglais, sténo-dactylographie,
comptabilité. Entrée : tout de suite ou à con-
venir. Adresser offres sous chiffres A. O. 472
au bureau de la Feuille d'avis.

J E U N E  ;

STÉNO-DACTYLO (débutante)
cherche place pour entrée immédiate ou date
à convenir. — Adresser offres sous chiffres

P 5190 N à Publicitas, Neuchâtel.

Sténodactylo
cherche un remplace-
ment pour le mois d'août.
Adresser offres écrites à
S. L. 460 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche une
« VESPA »

pas antérieure à 1951,
avec plaques . Offres à
case postale No 5, à Oor-
celles-Neuohâtel.

PERDU UNE
BROCHE EN OR
souvenir. La rapporter
au poste de police. Ré-
compense.

Italienne possédant des
certificats oherche place
de

sommelière
à Neuchâtel ou aux en-
virons. Adresser offres
écrites & P. M. 474 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Fabrique de produits alimentaires
à ZURICH cherche pour son dépar-

tement de publicité

jeune homme
ou demoiselle
de langue maternelle française

Charges : travaux de bureau en gé-
'., néral, tenue d'un fichier d'adresses,
? correspondance française, traductions

allemand-français, maniement de ma-
chines à multicopier et à adresser, i

divers travaux manuels.
On exige : bonnes notions d'alle-
mand, formation commerciale, tra-
vail rapide et caractère agréable.
Bonne occasion de se perfectionner
dans la langue allemande. Entrée

immédiate.
Offres manuscrites avec préten-
tions et photographie sous chiffres

A 12759 Z, Publicitas, Zurich 1.

La Municipalité de Chevroux (Vaud) offre
à vendre un

bâtiment
comprenant deux logements et deux salles.
Pourrait éventuellement servir d'atelier ou
pour colonies de vacances. Place et jardin
d'une superficie de 7 ares 42 ca.

Pour tous renseignements, s'adresser à M.
Alfred Mayor, municipal, ou au tél. 6 72 28.

IMMEUBLE
A vendre tout de suite dans une localité du Vi-

gnoble neuchâtelois une

maison de trois appartements
Grandes caves et divers grands locaux pouvant être
transformés en magasins et quatre à six logements.
Faire offres sous chiffres A. M. 435 au bureau de
la Feuille d'avis. ', * ' * :

Nous CHERCHONS pour date à convenir habile

STÉ NODACTYLO
de langue française, possédant également bien l'alle-
mand. , I ! | .
Nous prions'-' les postulantes de se présenter ou de faire
offres à la direction

MEIER SŒHNE, Bienne

Bedeutende Import- und Handelsfirma der Pneu-
matik- und Autozubehôr-Branche sucht per sofort

j oder spater

REISEVERTRET ER
fur die Kantone Freiburg, Neuenburg,

Berner-Jura, etc.
In Frage kommt nur eine Persônlichkeit, die schon

i seit einigen Jàhren als Reisevertreter in dieser
j Branche tàtig gewesen und bei der einschlagigen
f Kundschaft (Autofirmen, Garagen, etc.) bestens
! eingefûhrt ist.

I WIR VERLANGEN : Grtindliche Bran-
l chenkenntnlsse, spezlell In der Abtellung i

Pneumatlk, ferner perfekte Kenntnisse j
der deutschen und franzôslschen Sprache.

WIR BIETEN : Bei Elgnung gutbezahlte
i Dauerstelle, Flxum, Provision, Spesen , etc.

Bewerber, -wenn môglich Autobesitzer melden sich
mit Lebenslauf , Referenzen, Photographie und
Salàranspruch unter Chiffres G. P. 466 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer à Bienne, pour cet automne,
dans un grand bâtiment neuf situé à
quelques minutes de la gare un

SPLENDIDE MAGASIN
de 120 m' environ, cinq vitrines, avec i
atelier de 110 m* environ (neuf fenê-

[ très) situé au premier étage. Plans à
disposition. Adresser offres à, case pos-

; taie No 26.154, Bienne.

A louer tout de stUte
un

appartement
de quatre pièces, au so-
leil, confort. Prix 175 fr.
Adresser offres & Mme
Ramseyer, Fahys 143 ou
téléphoner au 5 77 65.

Chambre meublée h
louer à personne sérieu-
se. Louts-Favre 6, 2me.

Fonctionnaire P.T.T.
cherche, pour le 1er septembre 1953 ou date
à convenir , appartement de deux ou trois
pièces, avec ou sans confort , région Corcelles-
Peseux-Neuchâtel,

Adresser offres écrites à K. W. 339 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche pour le 1er octobre un

APPARTEMENT
ie deux ou trois pièces, confort. Adresser offres
écrites à E. R. 434 au bureau de la Feuille d'avis.

immi i ¦¦ »in ¦¦uni ¦¦ ¦¦ ! 11—Tirmiiw*»—*—m*<

Etudiante oherche une
belle chambre

pour le 20 septembre ,
Jusqu'à la fin d'octobre.
Adresser offres écrites à
K. W". 470 au bureau de
la Feuille d'avis.

Ronne
récompense

la personne qui me pro-
curera un

appartement
de trois ou quatre pièces ,
avec cave. Quartiers :
Fahys, Maladlère, Mon-
ruz. — Adresser offres à
M. Robert , Fahys 75.

Jeune couple cherche
un APPARTEMENT

meublé ou non meublé,
d'une pièce, ml-confort ,
saille die bains, pour le
1er octobre ou le 1er no-
vembre 1953. Adresser of-
fres écrites à M. N. 469
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à louer des

chambres
pour ouvriers qui seront
occupés sur un chantier
de construction à la Cou-
dre. Adresser offres à MM.
Roulet et Cle, entrepre-
neurs , Maladlère 30.

Pour cause de démoli-
tion on cherche un

appartement
de trois ou quatre cham-
bres, sans confort; on
louerait avec possibilité
d'achat une maison de
campagne avec Jardin , à
proximité de la ville. —
Adresser offres avec prix
à V. S. 420 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer une chambre-
meublée, avec confort,
région Beauregard-Ser-
rières. Prix Fr. 50.—. Tél.
5 62 80.
'A louer près de la gare ,

UNE CHAMBRE
INDÉPENDANTE

à personne sérieuse. De-
mander l'adresse du No
471 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre
à louer , près de la gare,
à monsieur. Demander
l'adresse du No 464 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Chambre à louer , 55 fr.
Vieux - Châtel 23, 1er
étage.

Chambre à louer à
prix modéré, avec ou sans
pension. S'adresser : Po-
teaux 5, 2me étage.

URGENT
Damé seule oherche

une

chambre non meublée
Adresser offres écrites à
X. E. 469 au bureau de
la FeulMe d'avis.

Mise à ban
Avec l'autorisation du président du tribu-

nal de Boudry, M. H. de BOSSET, architecte
à Colombier, met à ban deux champs situés
dans la plaine d'Areuse et formant les articles
3299 et 3334 du cadastre de Boudry.

En conséquence, défense formelle et juri-
dique est faite à quiconque de circuler sur
ces immeubles, sous réserve des droits des
tiers. Le droit de survol, au-delà de la hau-
teur utile à l'exercice de la propriété, reste
réservé.

Les parents et tuteurs sont responsables
des mineurs placés sous leur surveillance.

. . Les contrevenants seront poursuivis confor-
mément à la loi.

|
* 

Neuchâtel, le 22 mai 1953.
Au nom du propriétaire :

(signé) André BARRELET, avocat.
Mise à ban autorisée.
Boudry, le 4 juin 1953.

Le président du tribunal :
_ (signé) CALAME.

Mise à ban
*3"**F** La Maison de

santé de Préfargler, à
Marin, met à ban les Im-
meubles qui sont sa pro-
priété, soit parc, Jardins,
champs, bois et grèves,
aux lieux dits Préfargler ,
c Vieilles Vignes » et
« Sous les Vieilles Vi-
gnes », formant les arti-

; clés 650, 722, 773 et 653
du cadastre, de Marin.

En conséquence, défen-
•' , se est faite à toute per-
. sonne non autorisée de

circuler et de stationner
sur ces terrains et grèves.

Les contrevenants sont
passibles de l'amende
prévue par la loi. Les
parents et tuteurs sont
responsables des infrac-
tions commises par les

' mineurs placés sous leur
eurveillance.

Marin , 18 mars 1953.
Maison de santé de

JPréfargier :
Le directeur,

pr O. RIGGENBACH.
Mise & ban autorisée.

Neuchâtel, 13 m*irs 19*53.
Le président du tribunal

clvU n,
B. HOURIET.

l-H^Ljjfe VILLE
isiiii de
1̂ 53 Neuchâtel
Permis de construction
Demande de MM. Ple-

montesi fils , de construi-
re un chalet d'habitation
à Chaumont , sur l'article
7637 du cadastre.*

Les plans sont déposés
au bureau de la police
des constructions, hôtel
communal, Jusqu 'au 18
août 1953.

Police des constructions

¦ 3*1*9 Neuchâtel
Place de
gardienne

T. Par suite de démission,
Un poste d» gardienne

: aux W. C. de la place
Furry est vacant.

'• * Les personnes qui se-
. raient disposées à pren-

. dre cet emploi peuvent
.«'informer des conditions
et s'inscrire Jusqu 'au
mercredi 12 août 1953, au
secrétariat de la police,
hôtel communal, bureau
No 21.

. . . Direction de police.

^fl
^d COMMUNE

jBjj LIGNIÈRES
Vente de bois

de hêtre
La commune de Ligniè-

res offre à vendre 70
stères de beau quartela-
ge hêtre et 24 stères de
rondin hêtre, dans sa fo-
rêt de la Jeure. .

Faire offres au Conseil
communal de Lignières.

Lignières, le 30 Juillet
1953.

Conseil communal.

A vendre

à Saint-Biaise
terrain à bâtir de 800 m».
Belle situation. Agresser
offres écrites à N. B. 468
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout
de suite

bonne à tout faire
propre et de confiance,
dans un ménage soigné,
©t pour aider dans un
commerce. Téléphoner au
No 5 68 98 de 18 à 19 h.

Je cherche une

sommelière
Entrée Immédiate ou
pour date à convenir . —
S'adresser à P. Gerster ,
Café fédéral , le Landeron ,
tél. 7 93 25.

On cherche un

j eune homme
comme aide à, la campa-
gne. Italien serait aussi
accepté. Téléphoner au
No 711 19.

Jeune
sommelière

est demandée dans un
bon petit café de la
Chaux-de-Fonds. Entrée
Immédiate. Tél. (039)
2 4165.

Serrurier
Ouvrier capable est de-

mandé par l'entreprise A.
Wolf , tél. No 5 67 87.

On demande une

remplaçante
(bonne à tout faire),
pour deux à trois mois,
dans une famille à Neu-
châtel. Gages à convenir .
Adresser offres écrites à
Z. R. 463 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche un
appartement

meublé
une pièce , cuisine et salle
de bains , si possible dans
la région de Serrlères. —
Adresser offres écrites à
C. H. 431 au bureau de
la Feuille d'avis.

Baux à loyer
au bureau dn journ al



K Mesdames ! ^
Voici l'été, profitez donc maintenant
des prix avantageux pour faire exé-
cuter les transformations et toutes

réparations de vos

FOURRURES
G. SCHREPFER fourreur

g*v Manège 52 Tél. 5 61 94 JÊÊ
tgË» Éjp A ~ ~ ' ' |8
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Quoi de plus délectable qu'un verre de
bon sirop quand la chaleur accable et
qu'on a bien soif ? Mais le sirop naturel
est cher.

¦

Aujourd'hui, on peut fort bien préparer
soi-même un sirop délicieux dont un verre
ne coûte pas plus d'un sou. C'est pos-
sible, grâce aux

E X T R A I T S  P O U R  S I R O P S

Arômes : grenadine, framboises, citron, orange, cassis etc.

DR.  A. W A N D E R S . A ,, B E R N E

C'est la saison des abricots !

ABRICOTS -a. VALAIS
Les voilà, les beaux abricots du Valais
à la peau douce et au goût délicieux.

Offrez-vous largement le plaisir de
déguster ces succulents fruits du Valais.

Maintenant les prix sont avantageux.

OPAV. 1
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Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002

¦ avez choisi chez MOBILIA votre ^fck Ji !!̂  ' *• /¦

1 AMEUBLEMENTW'VJ
^L Chambre à coucher depuis Fr. 885.— ëJJBL *%^ËÉill |

HBL 10 % acompte et solde en mensualités JHBLSflBhJliBI

M O R 1 1 1 A  Ç A BON pour oatalc«ue No 1S
Adresse : BIENNE 

iJettlenweg 98 - Tél. 2 89 94 |___
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Fiancés...
I Profitez pendant VEQITFR

vos vacances de wlOI I CIl
î la plus belle exposition de chambres

à coucher

Modèle déjà depuis Fr. 0'Î9«—

L'organisation des
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N̂l U C H A T E l "̂̂ ^

vous offre également ses facilités
de paiements

vous AVEZ SOIF !..
Vous avez soif : sirop et limonade

n'arrivent pas à calmer votre soif ; buvez
alors de l'eau lithinée préparée avec les
AUTO-LITHINÉS du D' SIMON. '

L'eau lithinée du D' Simon, rafraîchis-
sante , pétillante, légèrement gazeuse , !
désaltère, facilite la digestion , dissout
l'acide urique et est employée contre
les affections de l'estomac , du foie, des
reins, des articulations.
Bien exiger :

? i ITT^Tk I 1TBJI Hfc.lCjf*#m 1 li ¦¦¦ 1 i il IMl %fi^%0 îÛ  lai I i H HÎ ILw
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La boîte de 10 poudres pour préparer DANS TOUTES LES ¦

10 litres d'eau lithinée 1.95 PHARMACIES «
¦ i

A vendre

TABLES ET TABOURETS DE CUISINE
Prix exceptionnel

Travail et marchandises soignés, de première
qualité. Reprise éventuelle de vos tables et
tabourets usagés. B. Jeannerat, Pourtalès 2.

XJêMMP 
V % MAROQUINIER j

; Vacances - voyages

I^fefe

BAGAGES
en ouicr et imitation cuir, Cord-Toile

Demandez le « Pack Easy »
le porte-habits idéal

Autres modèles depuis fr. 45.—

Trousses de voyage
choix énorme

Couvertures de voyage
pour l'auto, la plage, la montagne ,
le pique-nique, depuis fr. 24.50

Parapluies pliants
pour le voyage, depuis fr. 21.—

Sacs de voyage
en cuir lavable et toile

Choix considérable

(dÊVtM& ^ MAR O Q UINIER

TRISTESSE DES
CHEVEUX GRIS
mais joie de retrouver sa jeunesse en quelques
jours, par l'application discrète du nouveau Réju-
vénator Soft-Hair 52 formule suractivée, qui redon-
ne à votre chevelure grise pu blanche sa couleur,
naturelle, même si vos cheveux sont abîmés par
les teintures et quel que soit votre âge. Trois minu-
tes le matin vous suffisent. Faites comme des mil-
liers de personnes dans le pays, essayez le nouveau
Réjuvénator Soft-Halr 52, formule suractivée, et
dans trois Jours déjà l'on constatera votre rajeu-
nissement, ce qui sera votre plus grande source de
Joie. Pour rjommes et femmes, garantie de succès
pu argent remboursé.

Veuillez m'expédler 1 flacon de votre nouveau
Réjuvénator Soft-Halr 52, formule suractivée, au
prix de Fr. 6.95 net , payable au facteur. Il est bien
entendu que si je ne suis pas satisfait (e), vous me
remboursez la totaUté de mon achat, sans discus-
sion.

Nom ; 

A dress e ;

Localité 
A retourner à Lab. N. Réj ant, Vernler-Oenèvs

f N YLONT
i LA GRANDE VOGUE !
1 MESSIEURS !
I j VOICI L 'OFFRE QUE VOUS ATTENDIEZ

||
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B CHEMISE POLO
H \ ¦ A A

i l  N Y Lvy IN blanc de belle qualité non
jÊi transparente, col à _

porter ouvert ou ^£B 
M, Hk OOl

% fermé illOflOU
H Marque AMSA il ^~ÊÊ

Seulement B 0n
I; ' j  i

m Même article avec ÀÉBBjj ^ Ê̂ E"#f c
;j  col monté baleiné , f g ^k  MÊÊ jll

[?1- en blanc, gris ou Jff M w k  k̂m***
crème jMr ^MEJP

M Marque AMSA mmtÈMÊlËk Q|

1*3
m Même article ^|1KTI J*U

; à longues manches Jm ̂ raraf

H .

|| VOYEZ NOTRE VI TRINE SPéCIALE
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I ARRIVAGES
Tapis moquette

laine
i magnifique qualité

très lourde
2 X 3 m. Fr. 313.—

I 170 X 240 Fr. 210.—
140 X 200 Fr. 145.—
90 X 180 Fr. 90 —

240 X 340 Fr. 450.—
Encadrement de Ht

moquette laine
les 3 pièces Fr. 168.—
Fiancés,

consultez-nous
Sécurité = un achat

chez

Spïchlqër
6, Place-dArmes

Tél. 5 il 45

SFenêtres

i B a s a
I101B
HDBOII
1HËB:P
fi fi fi fi 8

TGef ec Zurich A vendre un

appareil de radie
presque neuf , deux haut-
parleurs, sept gammes
avec O.U.C. Demandei
l'adresse du No 462 ai-
bureau de la Feuille
d'avis.

AVANTAGEUX
TÊTE DE VEAU

FRAISE DE VEAU
> COEUR DE VEAU

TEt.52r 87_ -_ .M-hflll

^MmzS

MOTO
A vendre « Condor >¦>

750 eme, en parfai t état ,
avec ou sans slde-car. —
Offres à J. Mounoud,
Chézard.

Très beaux

raisinets
Fr. 1.— le kg., depuis 5
kiilo franco. Prix spéciaux
par quantités BiMer-Bé-
guln, Rochefort (les
Grattes).

A VENDRE
fauteuil de bureau régla-
ble da*ns tous les sens, un
oordon électrique trois
fils , de dix mètres, avec
prises. — B. Jeannerat ,
Pourtalès 2.

A vendre pour cause de
départ une

machine à laver
hydraulique, fabrication ,
suisse, grand modèle. Bas
prix. Tél. : 5 76 23, le ma-
tin.^

A vendre un jeune

chien berger
belge , six mois, noir. De-
mander l'adresse du No
465 au bureau de la
Feuille d'avis.

BELLE
MACULATURE

S'adresser
au bureau du journal

LITERIE
par le spécialiste

^ffl 1™
¦̂ **-S3 Paies 40

Tél. 5 52 78
PRIX MODÈRES

A vendre un garde-
manger laqué blanc. —
Mme Huguenln, Coulon
2, de 10 à 15 heures.

«VW »
en tous genres, accessoi-
res, fixations pour remor-
que. Garage , Neuchâtel
27, Pe6eux.

r—~T̂ \:éf *uM*mmf t. f  f ^

WISA GLORIA

VOITURES
COMBINÉES

depuis fr. 199.—
Oomme t o u j o u r s
choix très Important
dans tous les genres

et prix chez

i§s§
Demandez à recevoir
gratuitement le cata-
logue Illustré des der-
nières nouveautés ain-
si que nos conditions

avantageuses
pour paiement par

l acomptes. ,



Célébration du 1er Août dans le canton
A Peseux

je) Malgré un temps couvert et mena-
çant, une nombreuse assistance s'est ren-
due samedi soir sur l'emplacement du
jardin d'enfants à Boubin pour assister
à la traditionnelle fête du Premier août .

Un cortège emmené par 1*« Echo du Vi-
gnoble » et précédé de quelque cinquante
enfants porteurs de lampions , parcourait
le village pour se rendre à l'emplacement
prévu. Des productions de la fanfare , puis
du chœur d'hommes la « Concorde » , fu-
rent très appréciées de chacun.

Le message des autorités communales
était apporté par M. Ad. Reymond , secré-
taire du Conseil communal , tandis que
le pasteur Chs Dinther fit le discours
officiel. Les deux orateurs engagèrent
leur auditoire à se rappeler des principes
mêmes qui furent à la base de la création
de la Confédération , soit la confiance ré-
ciproque , 'l'amour du prochain et l'obéis-
sance en Dieu.

De magnifiques feux d'ar t i f ice  termi-
nèrent , avec l' exécution de 1« Hymne na-
tional » par toute l'assistance , cette sim-
ple mais belle manifes ta t ion alors que
chacun pouvai t  admirer  quant i té  cle feux
sur le TJlnteau et sur les premiers contre-
forts des Préalpes.

A Cortaillod
(sp) Vaut-il la peine de relater cette Fête
nationale qui , on *peut le penser, se dé-
roule sur tout  le sol helvét ique au même
rythme : cloches , cortège aux f lambeaux ,
discours patriotique, feu t radi t ionnel  ? Il
y a certainement la divers i té  locale sous
bien des rapports et le cadre par t icul ier
échu à chacune de ces man i fe s t a t ions .  On
retrouve ici l'uni té  dans la diversi té .

Ainsi donc , la populat ion de notre vil-
lage est entraînée et groupée dans le ma-
gnifique parc de la plage i l luminé  pour
la circonstance. Après un salut du prési-
dent de commune , il incomb e à M. Emile
Vouga, na t i f  du lieu , de faire le point.

Les sociétés locales contr ibuent  à créer
l'ambiance faite de d igni té , de paix et de...
fusées.

Les lumières et 'les feux visibles très
loin à la ronde , nous rappellent les liens
qui nous unissent  à travers l'espace.

Puis nos propres feux d'ar t i f ice  furent
lancés de l' extrémité de notre long dé-
barcadère . Enf in  le grand feu sur la grè-
ve fut allumé.

A Travers
(c) La pluie cessa au moment où les clo-
ches sonnèrent. Malgré les vacances , un
nombreux public se pressait sur la place
du Chalet où fut célébré la Fête natio-
nale. Après un morceau de la fanfare  et
des accordéonistes , M. Triponnez , conseil-
ler communal , prononça un excellent dis-
cours.

Il fait , entre autres , allusion , pour bien
montrer  nos privilèges au malaise qui
règne dans certains pays actuellement. Il
adressa le salut du Conseil communal à
l'assistance qui applaudit. La musique
joua , de superbes feux d'artifice furent
tirés et ce fut l"heure du cortège qui par-
courut le village.

Sur là place du Chalet , les sociétés lo-
cales organisèrent un haï et , malgré la
fraîcheur , l'assistance fut :assez nom-
breuse.

A Chézard-Saint-Martin
(c) C'est dans le calme que notre popu-
lation a célébré la Fête national e, samedi
soir, dans la cour du collège.

Bien des sociétés locales, en raison des
vacances horlogères, n'ont pu répondre
à la convocation des autorités commu-
nales. C'est M. W. Dickson , président de
commune , qui prononça le discours de
circonstance ; puis le pasteur A. Gygax
apporta le salut de l'Eglise. Des feux
d' a r t i f i ce  furen t  lancés , après que toute
l'assemblée eut chanté 1'» Hymne natio-
nal » accompagné par la fanfare .

Dommage que le grand feu , d' ordinaire
si beau , a i t  manqué à cette manifestat ion
patrio ti que.

A la Neuveville
(e) C'est avec une (rronde ferveur que
la fête nationale a été célébrée, cair la
population commémorait en même
temps le 600me anniversaire de l'en-
trée de Berne dans la Coniférléira^io'n.
A cette occasion le Conseil imuniclpal
ava it demandé la présence* d'un mem-
bre du Conseil exécuti 'f . C'est pour re-
cevoir M. Georges Moeckli , président
du prouven'n&ment , citoyein de la Neu-
veville, <xie 'les *rues étaient abondam-
ment décorées. ,

A 17 heures, la fanfare et les auto-
rité» communales étaient à la «are

pour rece-voiT le délé-yné du Conseil
d'Eta/t et i'acco'mpa-ïineir à l'hôtel deville où, daine la beille saille d-e la bouir-
preoisie, .une -petite cérémonie se dé-
roula pour ila réoeptio-u des citoyens
et des citoyennes de ving-t ans; dix
jeunes trens et six jeames filles répon-
diirent à l'appel du. Conseil mnmieipal.

A 20 heures, nos «loches mêlèrent
leurs harmonies à toutes oeilles* du
pays pendant que le coirtèsre tradition-
n-el se formait . Ouvert par les « Cositu-
raes neuvevillois » et la fanfare, et
terminé pa** les nombreux enifante aveclampions (multicolores, il pacourut les
rues de la ville pou r se rendre sur laplace du Port maK*nifiquem*ent prépa-
rée et décorée pour la circonstance.

Sur ,1e oodium la fanfare joua deux
morceaux puis un d*es jeun es citoyens,
M. Merz , donna Hectare du pacte de
1291 dans un silence impressionnant.

Un groupe nombreux de ohamteurs
exécuta la « Cautia.te du premier août »
sous la direction de M. J. VuMleumner,
îmsti tuteur, puis M. Imhof , maire,
dans un discours empreint de recon-
naissance" à l'adresse du gouverne-
ment , fit appel à la bienveillance des
autorités bernoises et à èon président,
M. G. Moeokli , pour une aide efficace
dans îles tâches à venir.

C'est aux •aipplaudissemeuits du pu-
blic que M. Moeck'li monta à la tri-
bune: il prononça une allocution em-
preinte d'un puissant souffle patrioti-
que . Dans ses coium'enta ires du pacte
de .1231, l'orateur fit ressortir l'absen-
ce d'appels, mais la résoluition, le cou-
rage et la prudence des Wal dstatten.
Ces caractéristiques se retrouvent
dans de paote d'alliance bernoise daté
du 6 mars 1353 et dans l'acte de eom-
bourgeoisie de la Neuveville avec Ber-
ne daté du il septembre 1388.

Le discours du -président du Conseil
d'Etat fut chaleureusement applaudi
et suivi d' un morcea u de la fanfare et
du chant de l'assemblée « O monts in-
dépendants ».

Pour terminer cette doubl e cérémo-
nie, M. Paul Giauque , pasteur retraité
dans sa ville natale, prononça une fer-
vente prière et le public l'ut invité à
se rendre vers le feu allumé au bord
du lac* près de la « plage » sur l'empla-
cement du futur hôtel touristique.
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résiste à des tests et des contrôles Vj 1
d'usure extrêmement sévères. ^̂ H|̂ ^P
Sur les durs parcours d'essais californiens , les nouveaux Pneus PALLAS P 44 pour voitures da tourisme
pneus PALLAS ont été soumis aux examens les plus ri-
goureux et ont atteint des résultats extraordinaires. -*¦«¦—¦¦---.„__

d'un "technlcal agreemenf . entre PALLAS et l'une des 'j f *f$j f  S * .MÎÊk ^

couvertes scientifiques des spécialistes américains. C'est h y. % f !f % f MëM ' ' -'iHla raison pour laquelle les nouveaux pneus PALLAS pré- ; > £ fi*t y f M.$ÈuÉÊkJ-*lsentent aujourd'hui des améliorations capitales, démon- t € J / y {y wMaBmÊmW ^1

confère au pneu, outre son élasticité, une résistance ex- Ji f f iJwjK x
ceptionnelle à l'usure, d'où sa longévité tant appréciée. M H| |
Le nouveau pneu PALLAS est le pneu économique par I

2. Des toiles câblées en rayonne de qualité supérieure. ï " JÊÈ
eux USA, sont utilisées pour la fabrication des nouveaux ¦ ' à
pneus PALLAS, donnant ainsi à la carcasse davantage ¦ ' J

3. Les profils des pneus PALLAS. réputés depuis fort V ' Wlongtemps, ont encore pu être améliorés grâce à des m . ~yd ?

«eaux profils P44 et PALLAS-GENERAL perfectionnés %ï §JF

faite adhérence au sol et une sécurité maximale contre „
les dérapages. Les voitures équipées de nouveaux pneus Pneus PALLAS-6ENERAL pour voitures de tourlsm»
PALLAS se reconnaissent i leur étonnante tenue de
route, leur adhérence au sol. leur silence dans les vi- "̂ TMPll Ii
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H"& E. HUBE "R ^HEP̂
P f  A F E U ÛH - Z U a i C H  p„9u, W„A, rFNFRA, » ,  HPneus PALLAS-Q£N £RAL pour poids lourds
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ROCHES DE MORGN

4 août Vue splendlde sur le barrage
J-J-, g du Châtelot et son lac

Départ : 14 heures

Mercredi GRAHD-

SAINT-BERJiARD
Fr. 25.50 Départ : 6 h. 30

TA::!' LE GHASSERON
Fr. S.50 Départ à 13 heures

SOT*
5 GRIMSEL - FURKA -

„ 
a0" SUSTEN

Fr. 49 
Deux Jours au ralenti

avec souper ,
lbgement et Départ à 8 heures

petit déjeuner PlaQe de  ̂ Poste

63ZZ La Schynige-Platte
Fr. 20.- Interiaken

aveo Tour du lac de Thounechemin de fer
de montagne Départ : 7 heures

TITE-DE-RAN
Fr. 4. Départ : 14 heures

SAIGNELÉGIER
Dimanche (Marché-concours

9 août de chevaux)
par la Chaux-de-Fonds -

Fr. 9.— Tramelan - Bienne
Départ à 7 heures

Renseignements - Inscriptions

Librairie Berberat "S^SS ÏÏ&.
Autocars Wittwer "^g£ïï?B»J

Teinturerie au Chikito
G. A UBR Y

fermée du 11 au 24 août

RESTAURANT BEAU-RIVAGE
Salons de différentes grandeurs pour ré- I

ceptlons, noces, repas de famille ou d'af- I
falres. Repas très soignés, spécialités I
bourguignonnes et toujours nos assiettes I
chaudes et froides à partir de 1 fr. 80.

ÏS  VACANCES I
iSL EN ITALIE

RICCIONE (Adriatique) PENSION «PATRIZIA »
Tout près de la mer - Tout confort - Dès le 20 août
1000 lires tout compris. Demandez des prospectus

VISERBA di RIMINI (Adriatique)
Piccolo Hôtel

Position centrale, confort moderne, vue sur la
mer, cuisine très renommée. Du 20 août - 30 sep-
tembre : 900 lires tout compris. Pour informations
et inscriptions, téléphonez au No (039) 3 7182.

MIRAMARE DI RIMINI (Adriatique)
PENSION «ADRIA» - Position centrale, tout confort
Du 20 août au 30 septembre 850 lires tout compris

DEMANDEZ LE PROSPECTUS

Avis de tir
Y ¦ ¦————————
'ï 

¦ 
' 

•' • - • . *. 1

Le commandant des tirs porte à la connaissance
des pêcheurs et riverains du lac de Neuchâtel , que
des tirs et lancements de bombes depuis avions ont
lieu toute l'année, du lundi au samedi à proximité
de la rive, près de Forel,

du Ier juin au 30 septembre de 9 h. à 16 h.
Les lundi et jeudi, les tirs ne commencent

qu'à 1200 heures
*

Interdiction : II est interdit de rester ou de pénétrer dans la zone
dangereuse ainsi que de ramasser ou de s'approprier des bombes
non éclatées ou des éclats de projectiles.

Renseignements : Des avis de tirs sont affichés dans les ports de .
Auvernier, Cortaillod, Chez-le-Bart, Estavayer, Chevroux et Portalban.

Le détail du programme des tirs peut être obtenu à la caserne
d'aviation de Payerne (Tél. 037/6 24 41) et au Bureau de la Société
de navigation, place du Port, Neuchâtel (Tél. 038/5 40 12 et 5 40 13).

GRAPHOLOGIE
CHIROLOGIE

Madame JACOT
Charme t tes 13
recevra le 5 août
sur rendez-vous

Tél. 8 26 21

50me
Marché-Concours national de chevaux

. les 8 et 9 août 1953

$jy\ à Saignelégier
S j fr (Franches-Montagnes)

jLi J Jf | Exposition

£ jr /ffitStP*3' Dimanche, à 9 h. 45
m tf ( Carrousel de chevaux

\)  ̂ étalons et meilleurs sujets

A 14 h.15 :

Grand cortège folklorique du Jubilé
COURSES DE CHEVAUX

campagnardes, civiles et militaires

Spectacle unique en son genre
qui attire chaque année plus de 30,000 spectateurs.

LEÇONS
Français
Allemand

Anglais
(seul ou par groupe)
Le soir de 20-22 h.

\ Rue Loxiis-Favre 27

RESTAURANT LACUSTRE
COLOMBIER

Téléphone 6 34 41
un demi-poulet

du pays,
pommes frites,

salade
Fr. 5.—

E. Tis .ot

JEUNE ITALIENNE
de vingt ans (mère neu-
châtelolse), habitant Ro-
me, désirant suivre des
cours à l'Ecole de com-
mercé, cherche à faire
un échange avec une jeu-
ne fille ou un jeune hom-
me , dans une bonne fa-
mille de Neuchâtel, pour
une période de six mois ,
dès le mois de septem-
bre. Adresser offres écri-
tes à B. R. 467 au bureau
de la Feuille d'avis.

Services-Autos
réparations, entretiens .
Garage, Neuchâtel 27,
Peseux.



Agg MOMTflCIVES
Grave accident

de motocyclette sur la route
du Cerneux-Péquignot

Dans la nui t  dé samedi à dimanche,
deux jeunes gens habi tant  les Roches-
Houriet qui é ta ient  allés danser dans
les environs, rentraient  à motocyclette
à leur domicile , quand le conducteur
manqua le virage de Bétod. Le conduc-
teur fut projeté à vingt  mètres envi-
ron dans lie pré voisin. Son compa-
gnon s'en tire avec quelques éra flures.

Après -avoir reçu les soins d'un mé-
decin riiandé sur les lieux, des deux
blessés - furent conduit s par l'ambu-
lance à l'hôpital du Locle.

LE LOCLE
La mort

d'un ancien instituteur
(c) Lundi  soir est décédé dans sa 83me
année M. James Montandon , ancien ins-
tituteur. Le défunt a enseigné pendant
plus de 45 ans au degré supérieur de
l'école primaire. II a donné également
à l'école secondaire des cours de tra-
vaux manuels. Il avait  pris sa retraite
11 y a une vingtaine d'années.

Le premier train
de réforme financière

du cabinet Laniel
Not r e correspondant de Par is

no irs téléphone :
Deux conseils des ministres sont

convoqués pour cette semaine. Le
premier aura lieu mercredi au châ-
teau de Ram bouillet , le second , ven-
dredi, sans doute à Paris.

L 'un et l'autre auront pour  objet
la mise an point du prem ier train
de ré formes  destiné à assurer la si-
tuation économique et f inan c ière .
Aucune indiscrétion n'a f i l t r é  jus -
qu 'ici sur la structure des décrets
étudiés par les techniciens du minis-
tère des f i n a n c e s  et ceux de l 'éco-
nomie nationa le. Tout ce que l'on
sait , c'est qu'il s'agit — sérieuse-
ment cette f o i s - c i  — d'adapter  les
dépenses de l 'Etat aux possibi l i tés
réelles du trésor et de l 'é pargne.

Cela signif i e  : 1) que des ècona-'
mies substant ie l les  vont être impo-
sées par voie d 'autori té .  2)  qu 'aucun
secteur ne sera épargné,  pas même
celui de la dé f e n s e  nationale.
¦ L'ambition du gouvernement La-

niel est avant tout de mettre ordre
à l'anarchie budgétaire et , en éta-
blissant une hiérarchie méthodique
des dépenses indispensables, d 'étaler
sur un temps plus  long les crédits
envisagés pour les dif f é r e n t e s  dé-
penses.

Parmi les mesures étudiées f igu-
rent l'élévation de l'âge de la re-
traite , le licenciement d'employés
surnuméraires, la li quidation dé f in i -
tive des dommages de guerre sous
f o r m e  de bons A six ans d 'échéance.

Il serait question enf i n  de suppri-
mer la pension d'anciens combat-
tants aux agants droit qui ne sont
pas dans la catégorie des « écono-
miquements fa ib les  ».

M.-a. a.

Le référendum
de Téhéran
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

La section de vote des partisans du
parlement actuel a été établie devant le
Majliss même. Des banderoles portent
cett e inscription : « Ceux qui votent ici
sont partisans du partlement. » A 9 heu-
res ('locales), trois électeurs seulement
s'étaient présentés pour voter « non ».
Ils ont été abondamment photographiés,
filmés... et injuriés.

Le scrutin est déjà clos
TÉHÉRAN , 3 (A.F.P.). — Le scruti n

pour le ¦réfêr 'enidiMii a été clos avant mi-
di (heure locale). On ne signale aucun '
incident et déjà parviennent de la ban-
lieue les premiers résultats qui indi-
quent une très forte participation éflec-
torale et l'abstention de l'opposition.

A Rey, qui compte au maximuim
50.000 habitants, on compte 12.000 voix
« pour ». A Karadj, 16.500 personnes ont
voté en faveur  de Mossadegh . Ces chif-
fres dépassent la partici pation électo-
rale habituelle aux élections.

A Téhéran, le nombre d'électeurs qui
se sont rendus dans les sections spé-
ciales pour voter « contre » est très fai-
hle. Au bureau de vote instailil é place du
Majliss pour les adversaires de M. Mos-
sadegh , une centaine de ventants à peine
se sont présentés, généraHement salués
par des quolibets.

Le camp
de Kandersteg

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Remonter aux sources
L 'insigne du camp représente un

cristal de neige , blanc sur f o n d  bleu.
Il est très joliment f o r m é  de six
f l e u r s  de lys  (emblème scout)  acco-
lées par leurs bases Le mot d'or-
dre « Ad f o n t e s  ». ainsi que l 'insigne,
invitent les routiers à remonter aux
sources de leur mouvement. Les
explorations en montagne , les tra-
vaux sociaux que- nous venons de
mentionner , les six conférences  pré-
vues , n'ont qu'un but : pré parer la
jeunesse da monde à travailler, la
main dans la main , consciente de
ses responsabilités, mais travailler
avec joie  et dans la liberté.

Une promenade à travers le camp
est véritablement impressionnante ;
les chemises peuvent être vertes, gri-
ses ou kak i, les visages blancs ou
noirs , coif f é s  de turbans, de bérets
on du classique chapeau, le cœur
humain est le même, et les problè-
mes de la jeunesse d'aujourd'hui
partout pa reils. Les drapeaux flot-
tent , les clairons s'exercent , les por-
tiques p laisamment décorés annon-
cent les di f f é r e n t e s  nationalités : Ca-
nada... Esthonie... Ile de Wiah f . . .

Le visiteur resp ire avec gratitude
cette atmosphère scoute si sp éciale ,
vivif i a n t e  et courageuse, p leine d'hu-
mour , aut hentiquement internatio-
nale, étonnamment adaptée aux be-
soins essentiels da monde actuel.

M.-L. B.

M. Piccioni a commencé
ses consultations

L'ÉVOLUT ION DE LA CRISE ITA LIENNE

«Jamais le parti démo-chrétien n'a été aussi uni>,
déclare son secrétaire général

ROME, 3 (Ansa). — M. Piccioni , pré-
sident du conseil désigné, a reçu lundi
M. Gonella, secrétaire politique du parti
démocrate-chrétien.

M. Gonella a déclaré aux représentants
de la presse que les rumeurs colportées
au sujet de prétendues divergences en-
tre les dirigeants de ce parti étaient
absurdes, c Jamais encore, a-t-il ajout é,
nous n 'avons été aussi unis en face des
difficultés parlementaires, dont  nous ne
sommes d'ailleurs pas responsables. C'est
M. de Gasperi lui-même qui a proposé
M. Piccioni pour lui succéder, et la di-
rection du parti , comme ses groupes
politiques, ont approuvé ce choix , qui
illustre la cont inu i té  de l'attitude des
démocrates-chrétiens, puisque M. Pic-
cioni est vice-président du gouvernement
démissionnaire.

» Notre parti désire maintenant faire
tou s ses efforts pour aider M. Piccioni
à réaliser le plus rapidement sa tâche.
Il veut un gouvernement qui puisse s'ap-
puyer sur une major i té  démocratiqu e » .

En fin d'après-midi. M. Piccioni  a reçu
un représentant du parti libéral , M.
Villabruna, et le chef du parti social
démocrate, M. Saragat . Il aura de nou-
velles consultations mardi.

Les libéraux appuieront
M. Piccioni qui pourrait ainsi

former un gouvernement
du centre

ROME, 3 (A.F.P.). — Le parti libéral
donnera son appui au gouvernement
que formera M. Piccioni. Cette assu-
rance a été donnée pair M. Bruno Villa-
bruna , secrétaire du parti libéral , à l'is-
sue de l' entretien qu 'il a eu avec le pré-
sident du conseil désigné.

M. Villabruna a exprimé d'autre part
sa confiance dans le fait que les so-
cialistes démocratiques ne refuseraient
pas leur arppui au nouveau gouverne-
ment, en a jou tan t  que si le parti de M.
Saragat devait adopter une position dif-
férente, son parti s'emploierai t  à pren-
dre les mesures susceptibl es de per-
mettre de surmonter la crise.

A la suite des déclarations de M. Vil-
labruna, l'impression qui prévaut dans
les milieux politiques est que le nou-
veau gouvernement aurait, outre l'ap-
pui des libéraux, celui des républicains
et que les sociaux-démocrates s'abs-
tiendraient.

Les républicains
soutiendraient

un cabinet Piccioni
ROME, 4 (A.F.P.). — M. Piccioni , pré-

sident du conseil pressenti, a reçu dans
le cadre de ses consultations en vue de

former le nouveau gouv ernement, M.
Oronzo Reale, du parti républicain. Ce-
lui-ci a déclaré a près l'entretien, qu'un
gouvernement décidé à suivre une poli-
tique de défense des institutions répu-
blicaines, de solidarité occidentale et
d'initiative européenne , ainsi que le pro-
gramme économique et social qui avait
constitué la base de il a coalition des
quatre  part is  pourrait compter sur l'ap-
pui du parti républicain. On sait que
les cinq députés de oe part i s' é ta ien t
abstenus lors du vote de confiance au
dernier gouvernement de Gasperi.

Des déclarations de
M. Saragat

ROME, 4 (An'-ta). — Aiprès son entre-
tien avec M. Piccioni , M. Saragat a dé-
claré que la crise actuelle ne pouvait
être résolue que d'après Ja volonté ma-
nifestée dernièrement par 1* conps élec-
toral , soit selon les deux principes sui-
vants :

1) défense de la dém ocratie,
2) politique sociale de gauche.
En conséquence, a-t-iil ajouté, deux

conditions sont à observer :
1) le parti socialiste doit renoncer à

grever la nouvelle majorité de l'hypo-
thèque de la dictature communiste,

2) le parti dém oarate-ohrétien doit
orienter sa politique sociale sur la gau-
che. Si elles ne sont pas remplies, je
ne vois pas comment la crise pourrait
être résolue.

Suisses et Suédois
sont surpris

de l'importance des
délégations communistes

EN CORÉE

PANMUNJOM , 3 (Reuter). — On dé-
clare officiellement à Panmunjom que
les communistes ont surpris lundi les
délégations suédoise et suisse à la com-
mission neutre de surveillance par le
nombre imposant de leu r personnel .  Les
communistes ont  annoncé  que leur délé-
gation comprenait trois  cents person-
nes. La délégation suédoise compte 78
représentants et la dé léga t ion  suisse 89.

Les équipes neutres
se rendront le 8 août
dans les deux zones

PANMUNJOM , 3 (A. F. P.). — Le ma-
jor-général suédois Sven Grafstrom a
annoncé que les na t ions  neutres de con-
trôl e d'armistice ont choisi  la date du
8 août pour envoyer les équipes neutres
d'inspection en Corée du nord et du
sud.

On va lutter en France
contre les abus dont sont

victimes les touristes
PARIS, 3, du correspondant de 1 agen-

ce télégraphique suisse. — Pour lutter
efficacement contre les « abus du tou-
risme », une sous-direction des af faires
économiques et f inancières  vient  d'être
créée à la sûreté nationale.  Ce service a
pour but d'enregistrer toutes les doléan-
ces oui pourraient lui être transmises
par les touristes en cas d'abus et de
fausses promesses, comme, par exemple,
la fixation d'un forfait pour un voyage
en car pullman alors qu'en réal i té , un
vieux car sans confor t  est mis à la dis-
position des voyageurs, ou bien lors-
qu 'il s'agit d'un prix d'agence compor-
tant  un hôtel à trois étoiles, alors qu 'en
réalité le visi teur est logé dans un hôtel
de rang inférieur.

Match contre la soif
Il est toujours  gagné par le bon
rouge d'hy brides de la Société
vinicole de Perroy S.A. A fr. 1.45
le litre scellé avec 5 % d'es-
compte, il désaltère souveraine-
ment et met  du cœur à l'ou-
vrage. Même coupé de cidre ou
d' eau bien fraîche,  il est dé-
l ic ieux et f a i t  plaisir.  Déposi-
ta i re  : Denrées Coloniales S.A.,
Yverdon.

Washington a rendu
un dernier hommage

au sénateur Taft
La dépouille a reçu
l'honneur suprême

que décerne le Congrès
WASHINGTON, 3 (A.F.P.). — Dix

mille personnes se pressaient de bonne
heure, lundi, autour du Capitol e pour
saluer une  dernière fois le sénateur Ro-
bert Taft.

Dans un cercueil de bronze, le conps
du * leader » républicain était exposé
depuis dimanche sous la coupole du
Congrès, au centre de la rotond e de
marbre, veillé jour et nui t  par une
gard e d'honneur.

En accueillant sa dépouille mortelle
sous la coupole, le Congrès accordait
au sénateur  Taft la récompense suprê-
me, que seuls onze grands Américains
— dont Abraham Lincol n et le géné-
ral Pershing — et un Français : l'in-
génieur  militaire Charles Lenfant, qui
dressa les plans de la capitale, ont re-
çue avant  lui.

A midi , le président Eisenhower et le
vice-iprésident Richard Nixon péné-
tra ient  dans la rotonde. Près d'un mil-
lier de personnes s'y pressaient déjà. Le
corps diplomatique était présent, le ca-
binet président iel était, là au grand com-
plet , a insi  que le président du comité
des chefs d'états-imajors et de noTmbreux
généraux et amiraux américains et
étrangers. Sous les colonnes de mar-
bre voisines, des musi qu es militaires se
relayaient pour jouer des marches fu-
nèbres.

Enf in , dans le silence de "immense
rotonde,  l'aumônier  du sénat convia
d'auditoire à la prière. Le sénateur John
Brioker f i t  l'éloge du disparu. L'aumô-
nier  bénit le corps. La cérémonie prit
fin après vingt-deux minutes.

Des films américains
en Union soviétique

NEW-YORK, 4 (A. F. P.). — La so-
ciété « Art kino picturcs », qui est la
représentante aux Etats-Unis du mono-
pole cinématographique de l 'U.R.S.S.,
vient d'entrer  en pourparlers avec dif-
férentes firmes américaines pour la dis-
tribution , sur le terr i toire  de l 'Union
soviétique, d'un cer ta in  nombre de pro-
duc t ions  d'Hollywood.

Parm i les f i lms auxquels  « Art  k ino  »
s' intéresse plus part icul ièrement , f igu-
rent « Les lumières de la v i l l e » , et « Les
temps modernes », de Charlie Chaplin ,
mais aussi des oeuvres très d i f f é ren tes
qui vont  de la « Tante de Charley » à la
« Grande valse », tourné avant  la guer-
re à Hollywood par Julien Duvivier.

La distribution
des vivres
a Berlin-Est

(SUITE DE LA PKEM1EKE PAGE)

BERLIN , 4 (D. P.A.). — A la fin de
la première semaine de l'aide alimentaire
à l'Allemagne orientale , qui s'est ter-
minée lundi soir, 1,2 million de paquets
de vivres ont été distribués aux habi-
tants de la zone soviétique et de Berlin-
Est.

A la suite du blocus des gares effectué
dimanche en zone soviétiqu e, 45,000 pa-
quets seulement ont été distribués di-
manche. Mais lundi , 100,000 paquets en-
viron ont de nouveau pu être donnés.

Incident de frontière
en Basse-Saxe

HANOVRE, 3 (A.F.P.). — Un inci-
dent  de f ron t i è re  s'est déroulé dans la
soirée de dimanch e à proximité de
Thune-Nienbergen, annonce le ministè-
re de l ' intérieur de Basse-Saxe.

L'incident s'est produit lor squ'un' po-
licier « d u  peuple » qui s'était réfugié
sur le territoire fédéral , a été mitraillé
par l'un de ses camarades et un soldat
soviétique, qui ont tiré une cinquan-
ta ine  de coups de fusil et de mitraillette
dans sa direction. Le policier réfugié
en Allemagne occidentale a répondu
par une vingtaine de coups de carabine.

Attirée par la fusillade, une patrouille
de la police fédéral e a été également
prise à part ie  par les policiers « du peu-
ple » arrivés entre temps. Les policiers
de l'ouest ont riposté et blessé au moins
un policier de 1 est.

Le sénat américain
adopte le programme d'aide

à l'étranger
qui pourra entrer en vigueur

après la signature
présidentielle

WASHINGTON , 3 (A. F. P.). — Le
sénat a adopt é lundi le projet de loi
d'aide à l'étranger. La ohambre des re-
présentants l'ayant  adoipté précédem-
men t , le projet ne requiert plus que la
signature présidentielle pour prendre
force de loi.

Ce programme d'aide comprend une
somme de 4,531,507,000 dollars d'argent
frais et 2,120,915,390 dollars de reliquats
budgétaires antérieurs, soit au total
6,652,422,390 dollars dont pourra dispo-
ser le gouvernement américain dans ce
domaine.

Les syndicalistes américains
contre le « mac-carthysme »

PARIS, 3 (Reuter). — M. Walter Reu-
ther, président du C. I. O., une des deux
plus importantes centrales syndicales
américaines, a tenu lundi une conférence
de presse avant de regagner les Etats-
Unis , après un voyage d'un mois en Eu-
rope. Il a déclaré que le C. I. O. était
prêt à collaborer avec le gouvernement
américain dans une campagne contre la
« bigoterie », l ' intolérance et l'immora-
lité politique du tnac-carthysme.

NOUVELLE S SUISSES
La nuit dernière, près de Bex,

un homme est tombé de
l'Orient-Express

Il s'agit d'un industriel français
La nui t  dernière, des ¦employés du

train ont découvert, gisant  au bord de
la voie , à proximité  de Bex , un homme
grièvement blessé et qui avait perdu
connaissance.

Après avoir  reçu les premiers soins,
il fut  transporté à l'hôpital d'Aigle.

Le malheureux qui a été fortement
contusionné souffre en outre d'une grave
commotion cérébrale et probablement
d'une fracture du crâne.

Il s'agit d'un  industriel français, M.
Pierre Tisseret , âgé de 45 ans.

Une première enquête permet de sup-
poser que M. Pierre Tisseret se trouvait
dans  l'OrientHExipress Milan-Paris qui
arrive à Lausanne  à 2 h. 40 et qu 'il est
tombé d'un vagon .

_ Pour l'instant, on ignore dans quelles
circonstances il a fait cette chute qui
aurait pu lui être fatale.

On apprend encore que c'est la tenan-
cière du kiosque à journaux situé à la
sortie de Bex qui donna la première
l' alanm e en entendant  les g-émissements
du blessé.

L'enquête  se poursuit pour établir les
causes de l' accident.

Congrès international
d'astronautique

Du 3 au 8 août se tient à Zurich le
IVme conprès de la Fédération* inter-
nationale dWTanautiqaie, fond ée en
1950, à llaquetle adhèrent déjà des or-
Kemisafions provenant de treize pays.
Son secrétariat permanenit est en Suis-
se*, à Raden, où se trouve aussi .celui
du groupement astronautique suissie.

Le problèm e qui consiste à envoyer
d:es projectiles à réa ction (fusées) .dàna
l'espace interplanéta ire, considéré com-
me u topique il y a quelques •décennies,
entre peu à peu dans les possibilités
techniques. Bien que sa réalisation ne
semble pas encore proc:he, un jrrand
tcravail préparatoire est nécessaire; ce
congrès marquera à cet ésrard une éta-
pe de plus.

S.
mi!iK*yff fKf f ff f / X C i Vftj'f Çi^^

Chronique régionale
VALANGIN

Des soldats au village
(c) Le collège qui, depuis quelques se-
maines , é ta i t  silencieux en raison des
grandes vacances , connaî t  depuis lundi
une animat ion inaccoutumée ; il est oc-
cupé par la troupe. Ces soldats , des
mineurs , font  partie d'un détachement
de destruction et sont au nombre de
140. Ils feront chez nous un cours
d'une semaine.

VflL-DE-RUZ [

Bulletin de bourse
ZURICH Cours du

OBLIGATIONS 31 Juil. 3 août
814% Fédéral 1941 . . . 101.50 d 101.65
3%% Fédér. 1946, avril 106.85 106.85
3% Fédéral 1949 . . . .  105.75 d 105.90
3% C.F.F. 1903, dif. . 104.40 d 104.50
8% C.F.F. 1938 . . . .  104.40 d 104.50

ACTIONS
Un. Banques Suisses . 1175.— d 1185.—
Sociét é Banque Suisse 1063.— 1075.—
Crédit Suisse 1074.— 1086.—
Electro Watt 1192.— 1205.—
Mot.-Col. de Fr. 500.- 824.— 831.—
SA.E.G., série 1 . . . 56.— 56 Vj
Italo-Suisse, prlv . . . . 116.— 118.—
Réassurances, Zurich 7955.— 7850.—
Winterthour Accid. . . 5700.— d 5700.—
Zurich Accidents . , . 8825.— d 8875.—
Aar et Tessin 1230.— 1228.—
Saurer . , 1026.— 1030.—
Aluminium 2080.— 2125.—
Bally 820.— 824.—
Brown Bovert 1130.— 1140.—
Fischer ..-' . . * 1125.— 1135.—
Lonza . . , 927.— 930.—
Nestlé Àlimentana . . 1585.— 1595.—
Sulzer . . . .' . 1890.— 1895.—
Baltimore . , 108 y, 112.—
Pennsylvania . . . . .  91  ̂ 94.—
Italo-Argentina . . . .  23 "/, d 24.— d
Royal Dutch Cy . . . . 378.— 378 Vi
Sodec . . . . ; 26 f .  29 Vu
Standard OU 315 f .  321.—
Du pont de Nemours 416.— 420 M
General Electric „,,. ,_, ...313.^-; 317.— .
General ÏMotors '. ... . 257.— 261 y ,
International Nickel . 178 y, 181.—
Kennecott '.* 275 y. 285 —
Montgomery Ward . . 255.— 256.— d
National 3Distillers . . 82.— 83"-;
Allumettes B . . . ... . 49.— 49 V.
U. States Steel . . . .  167.— 170 %

BALE
ACTIONS

CIba . . . ; 2850.— 2855.—
Schappe ,; 780.— d 780.— d
Sandoz L. . 3100.— 3140 —
Gelgy nom 2660.— 2650.— d
Hoffmann - La Roche

(bon de jouissance) 6190.— 6290.—
'LAUSANNE

ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  830.— 830.—
Crédit Fonc. Vaudols 825.— d 830.—
Romande d'Electricité 545.— 545.— d
C&blerles Cossonay . . 2750.— 2775.—
Chaux et Ciments . . 1090.— d 1100.—

GENJfcYE
ACTIONS

Amerosec 123.— 125 —
Aramayo 8 J-J 8%
Chartered 30.— 30 —
Gardy 205.— d 205.— d
Physique porteur . . . 293.— d 295.—
Sécheron porteur . . . 475.— d 483.—
S. K. F 248.— d 249.—

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 31 juillet 3 août

Banque Nationale . . 790.— d 790.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 710.— d 710.— d
La Neuchâtelbise as. g. 1150.— d 1150.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 205.— d 205.— d
Câbles élec. Cortaillod 8300.— d 8300.— d
Câb. et Tréf. Cossonay 2650.— d 2700.— d
Chaux et cim. Suis. r. 1080.— d 1090.— d
Ed. Dubled & Cie S.A. 1225.— d 1250.— d
Ciment Fortland . . . 2750.— d 2750.— d
Etablissem. Perrenoud 525.— d 525.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 345.— d 350.— d
Tramways Neuchâtel . 610.— d 510.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2% 1932 104.— 103.75 d
Etat Neuchât. 3-V-i 1945 104.50 d 104.25 d
Etat Neuchât. 3% 1949 104.25 d 104.25 d
Com. Néùèh. 3V, 1947 102.50 d 102.50 d
Com. Neuch. 3% 1951 101.— d 101.— d
Ch.-de-Fonds 4»/» 1931 103.— d 103.— d
Le Locle S*» 1947 102.— d 102.— d
Câb. C'ortall . 4% 1948 103.— d 103.— d
Fore. m. Chat. 3-4 1951 104.— d 102.—
Elec. Neuchât. 3% 1951 101.50 101.50 d
Tram . Neuch. 3'!* 1946 102.— d 102.— d
Chocol. Klaus 3V-. 1938 101.50 d 101.60 d
Paillard S. A. 4% 1948 101.75 101.50 d
Suchard Hoîd. 3Vi 1953 103.25 103.— d
Tabacs N.-Ser. S1**. 1950 102.— d 102.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1V4 %

Billets de banque étrangers
du 3août 1953

Achat Vente
France 1-07 1.11 '
U. S. A 4.27 4.30
Angleterre . . . .  11.45 11.65
Belgique 8.15 8.35
Hollande 108.50 110.50
Italie 0.67 0.70
Allemagne . . . .  98.50 » 100.50
Autriche 16.40 16.70
Espagne 9.90 10.10
Portugal 14.60 15.—

Marché libre de l'or
Pièces suisses 37.—'39.—
françaises 37.50i39.50
anglaises 43.-/46.—
américaines 9.—/10.—
lingots 4950.—/5100.—

Icha non compris
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse

Grand choix d'apéritifs et
liqueurs de toutes marques

AU CEP D'OR
W. Gaschen - Tél. 5 32 62 - Moulin» 11

Quarante ans de service
M. Charles Schild , bien connu des pom-

piers et des tireurs neuchâtelois — aux
destinées desquelles il présida pendant
de longues années — a célébré Jeudi ses
quarante ans de service dans l'entreprise
DuBols-Jetu'iren-md.

Un automobiliste
cliaux-dc-fonnier victime d'un

accident i\ Vevey
Dimanche, au début de l'après-midi,

une auto de la Chaux-de-Fonds qui rou-
lait à vive allure ,au carrefour de Bergè-
res, en direction de Montreux , à Vevey,
est ent rée  en collision avec une auto ve-
veysanne qui débouohait de l'avenue du
Mont-Pélerin , ,et avait le droit de prio-
rité.

Souf f ran t  d'une commotion, le con-
ducteur  de la vo i ture  neuchàteloise a été
transporté à la clinique de Subriez, par

. l 'ambulance municipale. Les dégâts aux
deux machines sont très importants.

LA CHAUX-DE-FONDS

Une deuxième arrestation
a été opérée

Le voleur Canonica, qui avait dérobé
38,000 fr. au garage Gutmann qui l'em-
ployait, est venu se constituer prison-
nier et est actuellement détenu à la
Promenade.

Selon les déclarations de Canonica, II
aurait eu un complice nommé Roullier,
domicilié à la Chaux-de-Fonds.

Celui-ci a été également arrêté.

Le voleur du garage Gutmann
sous les verrous

LES SPORTS
HIPPISME

Au concours des Rasses
Voici les résultats des concours hip-

piques des Rasses qui se sont déroulés
samedi et dimanche.

Prix du Chasseron : 1. t Allegro », audragon oulevay André, Grandcour , o t.,1' 07" ; 2. « Dagussa» au dragon Michaud
David, 0 f., 1' 17"6 ; 3. « Dandin » , au dra-
gon CachernialUe' André, Baulmes, 4 f1' 08"4

Prix du Cochet: l. «Diakon», à l'appoin-
té Gottofrey Edouard, Echallens, 4 t.,
1' 3" ; 2. « Hulphe », au dragon Turin
Emile, Goumœns-la-Ville. 1' 6"6 ; 3. « Hu-
lotte», au dragon Matthey Robert , Assens,
5 f., 1' 5"4 ;

Prix Kandahor : 1. c Poseur », au briga-
dier Karlen Adrien, Vuitebœuf, 0X, 1' 2"8;
2. « Zelbina », au fourrier Braissant , Ohe-
villy, 0 t., 1' 17"6 ; 3.' « Puchler », au bri-
gadier Chevalley . Gustave, Orzens, 4 t.,
1' 8"2.

Prix Hermès : « Cosette », à M. Rein-
hart Charles, le Locle. 0 f.. 1' 14" ; 2.
. Arnoulf », au capitaine Dasen W., Lau-
sanne, 1' 15"6 ; 3. « Vérité », à M. Clavel
Vincent. Cossonay, 4 f., 1' 04"4.

Prix Cave du Pont : 1. « Oupédine » au
margis Plttet Henri, Echallens, 1' 0"8 ;
2. « Huesca » , au brigadier Bardet Fran-
cis, Villars-le-Grand, 1*1"6; 3. «Zelbina»,
au fourrier Braissant. Chevilly, 1' 7"2.

Prix Stehlé : 1. « Aida II », à M. Fluc-
kiger André, Satnt-Imier. 1' 11"2 (monté
par le premier-lieutenant *C-arbonnier) ;
2. « Obllgo », au premier-lieutenant Des-
pland, Alens, 1' 11"6 ; 3. « Suimara », au
premier-lieutenant Lugeon Jean-Pierre,
Chevilly, 1' 14 "4.

Prix Mutuelle chevaline : 1. « Obllgo »,
au premier-lieutenant Despland André,
Alens. 1' 17"8 ; 2. « Bally-Bay », au pre-
mier-lieutenant Carbonnier, la Neuvevil-

"le, 1' *29"2 : 3. « Cbronatlon », à M. Elmer,
Berne, 1' 43"6.

Prix.des Hôteliers : 1. Dragon Falquet.
Collonges-Bellerive ; 2. Brigadier Haymoz,
Villars-les-Jorics : 3. Dragon Plus Haas,
Monterschu-Cordast.

Prix des Industriels- : l.. « Candole II».
à M. H. Rieder, Ormalingen : 2. « Atalan-
te Rose », à M. Badone, Collex-Genève ;
8. « Tïmeryvolo » . monté par Olav.

Prix Saint-Raphaël : 1. « Bavard », à M.
M. Gœdecke. la Sarraz; 2. «Nœrgler». au
premier-lieutenant Hausamann. Teufen.

Course campa-marrte : 1. « Roi des Res-
auilleurs». k Mlle Gonin Berthe, Vimr-
rens j 2. « Pierront ». à M. Favre Albert ,
Villeneuve : 3. « Jimmy ». à Mlle Quin-
che Cécile (12 ans), Grandson.

NATATION
I»a traversée de la Manche

Miss Ghadwick qui s'était mise à "'eau
dimanche pour tenter la traversée de la
Manche dans le sens Grande-Breta-
gne-France a abandonné après avoir
nagé pendant neuf heures.

D'autre  part, dans la nu i t  de diman-
che à lundi , un nageur libanais, Touf-
nik  Blaik , âgé de 23 ans, s'est mis à
l'eau au cap Gris-Nez pour tenter la
traversée dans le sens France-Grande-
Bretagne.  Lundi à 16 h. 30, le nageur
se trouvait à 2. km. de la baie de Sainte-
Margueri te .
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Mardi
SOTTENS et télédiffusion: 7 h., Radio-

Lausanne vous ddt bonjour et culture
physique. 7.15 , inform. 7.20 , concert mati-
nal. 11 h., de Monte-Ceneri : Quatre chants
d'Eisa Resplghi. - Un micro pour les Tes-
sinois. - Musique d'opéras. - Fantaisie en
blanc et noir. 12.15, les documents sono-
res. 12.30 , le quart d'heure de l'accordéon.
12.44, signal horaire. 12.45, inform. 12.55,
Vive la fantaisie. 13.30 , Musique des Pays-
Bas. 13.45, Hot-Sonate, de Schulhoff.
16.29 , signal horaire. 16.30, Thé dansant.
17 h., A deux pianos et à quatre mains.
17.20, Dïvertimento No 12. K. V. 252, de
Mozart. 17.30, Voyage au Congo. 17.50, Ne-
gro Spirituals. 18 h., la piété Juive. 18.15,
Rapsodie , de Brahms. 18.30, cinémagazine.
18.55 , le micro, dans la vie. 19.13, l'heure
exacte. 19,1,4, le programme de , la soirée.
19.15, Inform. 19.25 , le miroir du temps.
19.45, disques. 19.50, U.S.A. 53 : Amérique
et microphone, par Roger Nordmann.
20.10, refrains d'hier à la mode d'aujour-
d'hui. 20.30. soirée théâtrale : Mademoi-
selle de Théminès. de R. Fauré-Frémlet.
21.55, Musique française : de Jean-Philip-
pe Rameau à-Gabriel Fauré. 22.30 , inform .
22.35, Foyer des artistes : Jean Davy. 22.55,
Nocturnes et sérénades .

BKROMtJNSTER et té lédiffusion : 6.15
et 7 h., inform. 7.10 . musique de L. Spohr.
11 h., de Monte-Ceneri : émission commu-
ne. 12.15, musique récréative. 12.29 , signal
horaire. 12.30, inform. 12.40, le monde en-
tier chez vous. 13.25, Vacances à la maison.
13.35. le monde entier chez vous. 16 h.,
musique valaisanne. 16.15 , Causerie fémi-
nine en dialecte du Haut-Valals. 16.29 . si-
gnal horaire. 16.30 , de Sottens : émission
commune. 17.30. une lecture. 17.45 , Musi-
que de chambre. 18.40, chronique évan-
gélique. 19 h., Petites pièces récréatives.
19.25, communiqués. 10.30 , inform. 20 h„
Lu pour vous dans les périodiques étran-
gers. 20 .10, Grand concert Benny Good-
mann , au Carnegie Hall. 22.15 . inform.
22.20. Pour ceux qui aiment à réfléchir :
Le Prix Nobel de physique.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT

ĝggÉpI SPAGHETTI
&̂à 0̂̂ ' « DALANG »

en paquets courts
sont en vente chez :

Bomiot place Purry
Fatton Louis-Favre
Huguenln rue Breguet
Javet Mlle aux Parcs
.lori'« Mme place du Marché
Cerutti Grand-Rue
Renaud Mme Côte 76

Les pâtes DALANG se distinguent
par leur qualité vraiment supérieure

M. Adenauer souhaite
que M. de Gasperi

garde les affaires étrangères
BON N , 3 (D.P.A.) .  — M. Adenauer,

chancelier de la République fédérale al-
lemande, a exprimé lundi  l'espoir que
la conférence  des minis t res  des affa i res
étrangères des six pays membres de la
communauté  charbon-acier donnera de
bons résultats et tendrra à la création
d'une communauté poJ1 tique européen-
ne. II a ind iqué à la presse que son gou-
vern ement avait proposé k ses cinq par-
tenaires un programme de travail pour
cette conférence.

Le chancelier espère en outre que M.
de Gasperi sera nommé ministre des af-
faires étrangères du futur gouverne-
ment italien avant cette conférence, de
manière qu'il puisse la présid eT, ce qui
lui donnerait une puissante impulsion.

Le gouvernement fédéral a tout mis en
œuvre pour que cette première confé-
rence des ministres des affaires étran-
gères de la communajité charbon-acier
sur sol allemand se déroule dans de
bonnes conditions.

Une conséquence de la crise :
l'« Europe » en panne

EN EGYPTE, M. Sera*? el Dîne, ancien
secrétaire du parti wafdiste oui a été
dissous est gravement malade. II avait
été arrêté en janvier  pour activités hos-
tiles au régime.

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE, deux
Polonais armés se sont livrés à une pa-
trouille américaine. Ils ont déclaré ap-
partenir au maquis polonais. D'après
leurs déclarations, une  vaste action au-
rait été entreprise contre les partisans
et des villages auraient été rasés.

AUX ETATS-UNIS, un groupe de hui t
sénateurs et de 24 membres de la
Chambre des représentants a présenté
un projet de loi tendant  à augmenter
le nombre  des immigrants.

EN GRÈCE, onze personnes ont été
condamnées à mort pour avoir dirigé
le parti communiste  Illégal. Dix ont été
condamnées par contumace.

EN INDE, on signale de graves Inon-
dations dans l'est du payB.

Plus de mi l le  employés de l'agence
de presse indienne ont manifesté pour
demander des salaires plus élevés.

EN ANGLETERRE, l'épidémie de po-
liomyélite continue de s'étendre

CARNET PU JOOB
Cinémas

Bex : 20 h. 30, Pigalle-Saint-Germaln-des-
Prés.

Studio : 20 h. 30, Demain , il sera , trop
tard.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Métroscopix et
l'Invitation.

Palace : 20 h. 30, Paris est toujours Paris.
ThéAtre : 20 h. 30, Vengeance corse.

ATTENTION
Grande vente de pêches pour conserves

avec beaucoup de melons bien mûrs, ce
matin au marché par le Camion de Cer-
nier. Grand choix de tomates — poires
beurrées — choux-fleurs — abricots du
Valais. Beaucoup de chanterelles pour
conserves et pour légume.

Sa recommandent ; les frères Daglla.
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L'interrogatoire
d'un cambrioleur

C'est lui qui vola en particulier
de l'argent dans les bureaux de

Transair
Comme nous l'avons annoncé hier, la

Eolice a arrêté dimanche un individu , A.
chœpfer, qui avait  cambriolé un cha-

let à l'est du hameau de Frochaux.
Cet individu a reconnu également être

l'auteur de deux autre s cambriolages. Le
premier a été commis au préjudice d'un
agriculteur du Bied , à Colombier , le se-
cond , à Planeyse , le 9 mars 1953, où le
voleur réussit à s'emparer d'une certai-
ne somme d'argen t suisse et français
dans le bureau de la Transair.

Arrestations
La police a arrêté le nommé R. M. qui

était recherch é par le juge informateur
d'Orbe pour abus de confiance. Il a été
transféré à Orbe.

Un nommé G. P. a été arrêté le 1er
août pour fi louterie d'auberge au pré-
j udice d'un hôtelier de la ville.

1-e personnel
de la plus grande

manufacture de confection
d'Europe dans nos murs

Les membres du personnel d'une ma-
nufacture de confection de Besançon —
la plus grande d'Europe — étaient nos
hôtes hier. Ces cinq cents personnes
sont arrivées en car le matin par la
Chaux-de-Fonds et la Vue-des-Alpes,
elles ont été pique-niquer à midi à la
Tène. L'après-midi, elles ont visité notre
ville.

"Un ouvrier blessé
Lundi matin , un ouvrier travaillant

sur un chantier à la rue du Roc a reçu
des matériaux sur la tête.

Blessé au nez , à une oreille et au dos ,
il a été conduit à l'hôpital Pourtalès
au moyen de l'ambulance de la' police
locale.

Un cycliste
qui réchappe belle

Hier , à 12 h. 55, un cycliste de Lyon
a été happé par un car français près de
la Favag.

Par une chance miraculeuse le cycliste
n'a eu que quelques égratignures. En
revanche, sa machine a été . complète-
ment détruite.

Tamponnement à Serrières
(sp) Lundi matin à 8 h. 35, un tam-
ponnement s'est produit entre un ca-
mion et une voiture portant plaques
françaises. Le camion ayant observe le
signal stop qui se trouve devant l'hôtel
du Dauphin , s'apprêtait à repartir floirs-
que la voiture est venue se leter contre
lui.

Le chauffe ur de l'auto a été légère-
ment blessé et la voiture a été remor-
quée dans un garage. La police s'est
rendue sur place pour les constatations.

CHAUMONT
La fête de la mi-été

(c) La Musique militaire de Neuchâtel ,
qui .décidément Joue de malheur cette
année, avait organisé sa mi-été, il y a
quatre semaines déjà , mais une pluie tor-
rentielle le dimanche matin avait coupé
court à toute manifestation. Avec une
persévérance des plus louables, la société
décida de renvoyer à ce dimanche 2 août.
Un ciel brouillé et les quelques ondées
du matin n'ont pas empêché nos braves
musiciens d'organiser jeux , tombolas, buf-
fets avec un tel entrain que les nombreux
promeneurs de ce dimanche s'y sont laissé
prendre.

VIGNOBLE
VAUMARCUS

le Camp junior
(*>p) Le « caimp junior » s'est ouvert
cette année le jour de la Fête natio-
rnàile. Il est destin é aux jeunes de 13
à 17 ans. Le thème général de ce camp
est : la vie et les aventures de l'apôtre
Paul, sous le titre de « Pirate pour
Christ ».

La direction du camp est assurée par
une nombreuse équipe de chefs et de
soûs-chefs de eaintanineiinent. Le chef
de camp est M. Erio Pierre-huimbert,
instituteur à Cointrin, et l'aumônier
général du oamp est le pasteur Jean
Guye, de Sonvilier.

Le oamp junior succède au camp
des jeunes gens et hommes ou camp
« aîné », *qui s'est achevé samedi.

RÉGIONS DES LACS
PORTALBAN

Mise de roseaux
(c) Le 31 juill et à PortaiLba-n a eu lieu
la mise des roseaux de l'Etat de Fri-
bourg*. Les agriculteurs se 6omt rendus
nombreux à cette vente.

I/es moissons
(c) Elles ont commencé dans la vallée
de la Broyé. Cette année, les from ents
sont assez beaux, mais comme ils ont
été semés très tard à plusieurs en-
droits, ils seront rares en paille, mais
par contre riches en g-rains.

MEYRIEZ
Culte d'adieux

(c) C'est dans un temple très bien déco-
ré qu'un nombreux auditoiTe est venu
dimanche assister au culte que présidait
pour la dernière fois le pasteur Albert
Huguenln, qui a résigné ses fonctions
pour raison d'âge. Après a/voir exercé le
ministère pastoral à Meyriez pendant
vingt-trois ans, M. Huguenln va quitter
notre localité pour élire domicile aux
Ponts-de-Martel.

Ce culte d'adieux était rehaussé par
des chants du chœur paroissial et par
des allocutions de M. R. L'Eplattenier ,
président de paroisse, ainsi que du
pasteur Waidvogel , délégué du synode.

Echos des manifestations du 1er Août dans nos villages
A Chaumont

(c) Malgré un temps des plus maussa-
des , la fête s 'est déroulée selon la tra-
dition : les enfants ,  en très petit nombre
cette année , se sont rassemblés au collège
pou r former un cortège aux flambeaux.
Puis , tout le monde s'est groupé autour
du grand feu où le Dr Chahle prononça
quelques paroles de circonstance. Après
les chants patriotiques et 'le grand pi-
coulet autour du feu , une bruine fine
mais persistante obligea chacun à con-
tinuer la fête à l'abri.

Il est à noter que l'an prochain , le ter-
rain actu el, très obligeamment prêté par
M. F. Chable, architecte , ne sera plus dis-
ponible. Il serait heureux , par exemple,
d'obtenir un emplacement dans 'la pro-
priété du Signal , d'où le feu serait visi-
ble jusqu 'aux Alpes.

A Auvernier
(c) La fêt e du 1er août , si chère au
cœur de chacun, s'est déroulée d'une
manière très digne, très simple et dans
une magnifique ambiance à Auver-
nier , Notre équipe de football , tou-
jours très dévouée , occupa les enfants
dès 16 h. par des jeux divers. A 19 h. 30
eut Heu, au bord du lac, la cérémonie
patriotique, ouverte par le Cantique
suisse. Puis, failllocution patriotique
fut prononcée par M. Etienne de Mont-
mollin, président du Conseil général.
La réception des jeunes citoyens, avec
remise des- plaquettes-souvenirs eut
ensuite lieu.

Après la sonnerie des cloches, le
cortège se forma au haut du village,
conduit par les accordéonistes, suivis
de la bannière co-rramuinale, des auto-
rités et des sociétés locales , puis enfin ,
des enfants portant des flambeaux.

Une foule considérable, où l'on
voyait beaucoup d'étrangers, formait
la haie jusqu 'à l'emplacement de fête ,
au boerd du lac, où les sociétés de mu-
sique, de chant et d'accordéons nous
gratifièrent d'un magnifique program-
me de musique. Les f eux d'artifice fu-
rent suivis* de l'illumination du feu
traditionnel.

Le culte, dirigé par notre nouveau
pasteur, M. MaTO . de Montmollin , dans
le préau du château, fut apprécié par
chacun.

A Boudry
(c) C'est dans le site idyllique du vieux
cimetière que s'est déroulée la pre-
mière partie de la manifestation du 1er
Août ouverte par un morceau de la fan-
fare, suivi de la « prière patriotiqu e •
et de la c youtse » chantées par les en-
fants.

Dans un discours d'une belle envolée ,
M. René Favre-Mercanton , conseiller
communal , a fait  l'historique de notre
petite ville en rappelant que ses bour-
geois avaient obtenu en 1343 une charte
de franchises semblable à celle de la
ville de Neuchâtel. Le bourg joua dès
lors le rôle de chef-lieu , ses châtelains
ayant pouvoir juridique et adminis t ra t i f
sur Boudry, Bevaix et Rochefort , aux-
quels s'ajoutèrent plus tard d'autres lo-
calités . La cité des bords de l'Areuse
s'est développée paisiblement , ayant con-
nu une belle prospérité à l'époque où
la fabrique d'indiennes y florissait. M.
Favre a également esquissé l'histoire du
château <iui mériterait d'être restauré
d'une façon digne de son ancienne ori-
gine.

Le pasteur Loup a ensuite lu le pacte
de 1291, ce document contenant les ba-
ses mêmes des droits pénal et civil
suisses, et signé au nom du Dieu tout-
puissant.,

Après l'hymne patriotique, joué par
la fanfare , le cortège a parcouru ta ville,
puis s'est rend u au pavillon du jardin
public où la fanfare , le chœur d'hom-
mes et les deux sociétés d'accordéonistes
se sont produit s tour à tour. Un ma-
gnifiqu e feu d'artifice mit fin à la fête.

A Bevaix
(c) Le comité des sociétés locales à qui
incombait l'organisation de la fête na-
tionale, avait convié les autorités com-
mu nales , les sociétés et les enfants à
l'ouest du village, où se form a le cor-
tège qui parcourut plusieurs rues pour
s'arrêter au verger communal où allait
se défouler la manifestation.

Pendant ce temps , un feu était allu-
mé sur le coteau. Des pupilles étaien t
chargés de descendre la flamme symbo-
lique au moyen d'une torche.

M. A. de Chambrier, président de
commune et M. Du Pasquier, pasteur ,
s'adressèrent à la population tandis que
la fanfare , le chœur d'hommes avec
les enfants , les gymnastes, les accor-
déonistes et le chœur des Dames pay-
sannes agrémentèrent tour à tour cette
soirée. Enfin , les feux d'artifice s'éle-
vèrent dans le ciel pour mettre un point
final â la partie officielle.

A partir de 22 heures, il y avait la
kermesse des sociétés locales avec can-
tine , tombola, danse, etc. Le bénéfice
servira à créer un fonds pour une salle
de spectacl e et une halle de gymnasti-
que.

A la Béroohe
(c) La manifes ta t ion a eu lieu cette an-
née sur la place du Port à Saint-Aubin,
Parti de Gorgier, le cortège composé de
la « Lyre », des autorités communales et
de différentes  sociétés bérochales , débou-
cha sur la place de fête.

M. Thalman , président de la commune
de Saint-Aubin , prononça l'allocution of-
ficielle et M. Grétillat , pasteur , apporta
le mot de l'Eglise. Deux sociétés de chant
se produisirent ensemble et la « Lyre >
entonna le « Cantique suisse » . La mani-
festation était rehaussée par des produc-
tions de nos gymnastes.

Notre feu répondit  ensuite aux saluts
lancés par ceux qui s'égrenaient sur l'au-
tre rive et les fusées partirent de tous les
coins de la Béroche. Heureusement , la
pluie qui menaçait  n 'est pas tombée.

A Cressier
(c) La célébration de la fête du 1er
Août donna lieu à une manifestation
très Téussie , qui avait été organisée par
le Conseil communal.

Le cortège comprenant les autori tés ,
sociétés , enfant s des écoles et popula-
tion , était  conduit par la société de mu-
sique ]'« Espérance ». Du château , le cor-
tège se dirigea vers l'hospice où se dé-
roula la première partie de la cérémonie
officielle. Tour à tou r se 'produisirent
les enfants  des écoles, les chœurs mixtes
réunis ainsi  que l'« Espérance » . Ensuite
le curé Juillerat prit la parole et pro-
nonça une a l locut ion qui fut  très applau-
die. La Société de gymnast ique exécuta
des préliminaires et le feu d'ar t i f ice ter-
mina cette cérémonie qui est toujours
très appréciée des pensionnaires de l'hos-
pice. •

Le cortège se dirigea ensuite vers le
château en s'arrêtant en cours de route ,
pour admirer le magnifique feu qui
avait été allumé près du stand.

La deuxième partie de la cérémonie
s'est déroulée dans le verger du Châ-

teau ou les enfants  se produisirent  à
nouveau , de mêm e que les chœurs mixtes
réunis sous la direction de M. Edouard
Girard.

Au nom du Conseil communal , M.
Henri Berger , président de commune ,
prononça le discours officiel. La fan-
fare l'« Espérance » ainsi que la société
de gymnastique mirent un terme à la
manifes ta t ion  officiel l le  dont chacun
gardera un très agréable souvenir.

Comme de coutume, une fête cham-
pêtre prolongea cette soirée et un très
nombreux public y participa , profi tant
ainsi  longuement de cette très belle
soirée.

A Ençjos
(c) Ayant répo ndu à l'appel des cloches
de la chapelle et du collège, une très
nombreuse assistance se pressait autour
du grand feu allumé sur la place de
jeu à Bellevue.

Après un chant des écoliers , M. Charly
Clerc prononça une vibrante allocution
patriotique.

Ayant mis l'accent sur la nécessité de
rester unis , vigilants et fermement at-
tachés à la patrie à l 'instar de nos com-
patriotes de l'étranger , l'orateur souli-
gna avec force la haute mission de la
Suisse dans la formation de la future
fédérat ion des peuples de l'Europe.

L'hymne na t iona l  repris en chœur par
toute l'assistance mit fin à la cérémonie
après laquelle , malgré une averse ma-
lencontreuse, tout l'arsenal de la pyro-
technie moderne fut mis longuement à
contribution pour la plus grande joie
des enfants .

LE FEU D'ARTIFICE À NEUCHÂTEL

Le bouquet final du feu d'artifice tire des deux jetées du port de Neuchâtel
a été particulièrement réussi. En voici une remarquable photographie.

(Phôt. Jean-Claude Zschau, Neuchâtel)

A Valangin
(c) Comme de coutume, c'est dans la
cour du collège, après la sonnerie dés
cloches, que les Valanginois se sont re-
trouvés nombreux, pour célébrer le 1er
Août.

M. Léon Tnck , président de commune ,
prononça l'allocution de circonstance. Le
chœur d'hommes , dirigé par M. Samuel
Ducommun , et la société fédérale de
gymnastique, agrémentèrent la soirée ,
qui se termina par la prière patriotique
chantée par l'assemblée.

Les feux d'artif ice furent  lancés du
haut des remparts du château et un
grand feu de joie allumé sur les hau-
teurs du Crêt blanc.

A Savagnler
(c) Organisée par les sociétés locales, 3a
fête du 1er Août s'est déroulée sur l'em-
placement du *stand. On entendit M.
Sam. Malithey prononcer l'allocution of-
ficielle. Il appartenait à M. Bouquet ,
pa*steur, de prononcer l'al locution reli-
gieuse. Il le f i t  dans une grande élé-
vation de pensée , en faisant  ressortir
le prix qui doit être attach é aux va-
leurs morales si menacées actu ellement.

On entendit des chants d' enfants, du
Chœur mixt e et du Chœur d'hommes,
sans compter les pup illes qui se produi-
sirent dans un exercice.

Cette courte manifestat ion fut  termi-
née par le Cantique suisse chanté par
l' assistance, alors qu 'à proximité le feu
traditionnel étai t  allumé.

A Boudevilliers
(c) Boudevilliers a t enu à comimêmo-
rer la Fête nationale. $

La cérém onie, qui se déroulait com-
me de coutume sur remplacement du
« Boulet », fut ouverte par le président
de comm une. Il souhaita la bienvenue
aux nombreux participants ; après un
chant des en fants de la classe infé-
rieure, le pasteur Maurice Dumont
prononça une  allocution empreinte de
profond s sentiments patriotiques lais-
sant le public sous l'impression de
cette parole : « Heureuse la nation
dont l'Eternel est le Dieu ». L'assem -
blée tou t entière entonna un verset de
la Prière patriotique.

Les enfants  de 'la classe supérieure
et le Chœur d'homm es se produisirent
à leur tour au moment où le feu, pro-
j etant très haut sou immense n*i,n ;i''he
de fumée sous un ciel de plomb , s'em-
brasait et t and is  que de tous côtés fu-
saient les feux d'artifice préparés pour
la cireonstaiRce.

Il est toujo urs réjouissant de cons-
tater combien les sentim ent"' patrio -
tiques demeurent élevés et développés
parmi nos populations rurales appe-
lées à vivre plus spécialement au 6ein
même de cette patrie bien-aimée.

Aux Geneveys-sur-Coffrane
(c) Notre population a participé avec
enthousiasme à la célébration de la fête
nationale.

Le président de commune, M. R. Per-
rin , dans une belle allocution , rendit
un hommage ému aux fondateurs  de la
patr ie  et exhorta ses concitoyens â de-
meurer unis en toute occasion.

Le pasteu r Perret apporta le salut de
l'Eglise et prononça une prière.

La société de musique ]' « Espérance » ,
le Chœur mixte et le Chœur d'hommes
agrémentèrent  la mani fes ta t ion , puis ce
fut l'embrasement du feu traditionnel .

Au village de nombreuses façades
étaient très jol iment  décorées et illu-
minées. De magnif iques  feux d'artifice
furent  tirés sur la place de fête et à la
pension pour enfan ts  où , chaque année,
la directrice de cette ins t i tu t ion tient à
laisser aux jeunes pensionnaires un sou-
venir durable de la fête nationale.

Aux Vieux-Prés
(sp) Contrairement  à la coutume , la fête
du 1er Août a été célébrée cette année
aux Vieux-Prés. Grâce à l'obligeance du
tenancier du restaurant et au dévoue-
ment de quelques familles en séjour
dans la région , un magni f ique  bûcher a
été préparé. Il a été a l lumé le soir pour
la plus grande joie des petits et des
grands! Quelques feux d'ar t i f ice  ont été
tirés et di f férents  morceaux d'accordéon
ont agrémenté la fête. La soirée s'est
poursuivie ensuite avec animat ion et en-
train dans l'établissement public des
Vieu x-Prés.

Au Pàquior
(c) La célébration de la fête du 1er Août
groupant sur la place du village habitants
et estivants des environs s'est déroulée
selon le cérémonial habituel.

Les allocutions de circonstance furent
prononcées par M. Georges Oppliger , pré-
sident de commune. M , Alexandre Cuche ,
député , et le pasteur de Rougemont. Cet-
te partie officielle fut  agrémentée par
plusieurs chants des enfants de notre
école.

Puis le traditionnel cortège aux flam-
beaux conduisi t  petits et grands à l'em-
placement du feu où se termina agréa-
blement cette soirée.

A Môtiers
(c) Comme de coutume, la célébration
de la Fête nat ionale  a eu lieu sur le
terrain de sport de la Bergerie. Au cours
de celle-ci , M. Ami Vaucher-Ramseyer,
doyen du Conseil coimmunal , apporta
les souhaits de bienvenue des autorités
comimunales aux nonubreux auditeurs
qui s'étaient rassembl és, puis M. M. Per-
rin prononça le discours officiel. Quel-
ques accordéonistes 'prêtèrent leur con-
cours à la manifestation en jouant
qucll qucs-uns des plus beaux morceaux
de leur répertoire. Alors que les deux
feux t rad i t ionnel s étaien t allumés, un
sur la plate-forme et l'autre sur la
place môme, le public chanta l'H ymne
national , mettant le point final à la
manifestat ion.

Sous la conduite de*s accordiéonisites
se fonma un cortège d' enfants  avec
flambeaux qui fit le tour du village
avant  de venir se dis loquer  dev ant l'Hô-
tel cle Ville où M. A . Vauch er adressa
encore quel ques mots aux enfants.

A Couvet
(c) La manifes ta t ion organisée à l'oc-
casion de la fête du 1er Août a eu lieu
comme de coutume aux Champs-Girard ,
où le feu avait été préparé par les soins
du service forestier.

Après que M. Constant Jaquemet , pré-
sident du Conseil communal, eut sou-
haité la bienvenue aux nombreuses per-
sonnes présentes , le pasteur Gu ' do  Stauf-
fer prononça une vibrante  al locut ion ,
rappelant le sens véritable de la fête
nationale , tout en soulignant ce que
nous devons à Dieu qui a protégé notre
patrie. Après des morceaux des fanfa-
res et des chants de l'Union chorale , la
cérémonie s'est t erminée par l 'hymne
national chanté par toute l'assistance ,
puis ce fut le cortège aux flambeaux
jusqu 'au village.

A Boveresse
(c) Comme ces dernières années , la Fête
nationale s'est déroulée très simplement
dans notre commune et aucune manifes-
tation officielle n 'était prévue , exception
faite pour le traditionnel « feu du 1er
Août », lequel était entouré de nombreux
enfants et parents.

A la Brevlne
(c) La cérémonie habituelle s'est dérou-
lée sur la place du village, après la son-
nerie des cloches ; M. Bolle, de la
Chaux-de-Fonds, a prononcé un vibrant
discours, rappel a nt que les fondateur s
de la Confédération ont été des bâtis-
seurs, qu 'ils étaient simples, unis  et
pieux , et qu 'il s ont fait une œuvre du-
rable que Dieu a bénie. Le pasteur An-
dré a montré que l'alliance , anneau
d'or, a uni les trois premières vallées
puis a passé aux hu it, treize et vingit-
deux cantons. Nous restons attachés
comme par un a i m a n t  à notre pays de
sources , de lacs et de montagnes.

La fanfare , après avoir joué plu-
sieurs morceaux , a conduit l'assis tance
auprès du feu , allumé près de la Croix.

Manifestation simple et di gne , moins
bruyante que certaines années , ce qui
est un progrès.

A la Côte-aux-Fées
(c) Sous la menace du temps très in-
certain , la manifesta t ion a pu cepen-
dant se dérouler en plein air sur la
place du temple.

M. John Piaget , président du Conseil
comimunal , apporta le salut des autori-
tés communales , et le pasteur Barbier
prononça le message de l'Eglise en sou-
l ignant  les différents domaines dans
lesquel s les Suisses devaien t veiller, se
défendre et s'affirmer. Ces discours
étaient encadrés de productions du
jeune  club des accordéonistes et d'un
chant des enfants des écoles.

Accompagnée par la fanfare de la
« Croix-Bleue », l'assemblée exécuta la
Prière patr iot ique , puis ce fut la for-
mation d'un joyeux cortège entraînant
tout le monde sur la place de gymnas-
ti que où flamba bientôt le feu tradi-
tionnel , dont  la Clarté répondait à celle
des brasiers allumés au Chasseron , au
Cochet et au Mont  de la Mayaz.

Plusieurs façades d'immeubles étaien t
joliment pavoisées ; leur illumination
ajoutée à celle de très nombreux feux
d'artifice contribua à l'embellissement
de cette fête.

A la Sagne
(c) A 20 h ., toutes les cloches du vil-
lage se mirent à sonner à l'occasion
de la Fête nationale et un rassemble-
ment généra l de la population se fit
sur la place du village où la fanfare
jo uait l'Hymne patriotique. Sous la
conduite de cette dernière, un cortège
aux flambeaux conduisit ce flot de
personnes au-dessus du village pour
admirer le feu trad itionnel.

La nuit ne tarda pas à venir; le ciel
noir nous empêchait même de voir les
sommets de nos montagnes, ce qui
nous permit d'allumer aussitôt notre
feu qui fit la joi e de chacun. Le prési-
dent de commune, M. William Botte-
rou, souhaita la bienvenue aux pré-
sents regrettant l'absence de tous ceux
qui éta ient encore en vacances et, par
quelques parol es, relata cet anniver-
saire national . Nous entendîmes ensui-
te M. Pierre Perrenoud, présid en t du
Conseil général. Au nom de l'Eglise,
le pasteur Perregaux termina cette cé-
rémonie dont la présidence lui avait
été confiée. Notons encore que la fan-
fare agrémenta cette soirée de plu-
sieurs morceaux ; il y eut encore quel-
ques chœurs d'ensemble chantés par tou-
tes les personnes présentes. De nombreux
feux d'artifice furent lancés, faisant
l'admiration des petits et des grands.

Toujours sous la conduit e de la fan-
fare dirigée par M. Georges Sieber,
le cortège aux flambeaux se reforma
a près que les dernières f lammes du
feu se furent édevéo.s vers le ciel, et
chacun redescendit a:u village.

A Payerne
(c) Malgré le temps incertain , la popu-
lation payernoise a participé avec joie
à la célébration de la fête nationale.

A 20 h, les autorités , de nombreux
soldats stationnés A Payerne, les repré-
sentants des sociétés locales' avec leur
bannière , les musiques , la population et
les enfants  assistent au dépôt de cou-
ronnes sur 'les monuments des sol-
dats payernois décédés pendant les mo-
bilisations. C'est ensuite le défil é du tra-
di t ionnel  cortège avec toute la jeuness e
qui porte lampions et drapeaux , les éclai-
reurs avec des flambeaux, les sociétés de
musique , la bannière  fédérale encadrée
de jeunes sous-officiers , les soldats, la
gymnastique , les gendarmes avec la ban-
nière cantonal e , les autorités et invités ,
les sociétés locales et drapeaux , la So-
ciété des tambours.

Sur la place du Marché , M. Paul Jac-
coud. député au Grand Conseil , prononc e
le discours de circonstance , puis le can-
tique suisse joué par les deux corps de
musique est chanté par l'assistance.

A Morat
(c) La Fête nat iona le  a été célébrée se-
lon le rite habituel sur la place du port
bien i l luminée pour cette circonstance.
L'orateur officiel était M. Guggisberg,
professeur à Berne , un ancien Moratois.
lequel , dans son discours d'une très belle
élévation , rappela à son audi toi re  les rai-
sons que nous avons d'aimer notre pays
et de le servir toujours fidèlement.

Les productions des sociétés de chant ,
de musique ains i  que celles des gymnas-
tes embellirent cette cérémonie qui avait
a t t i ré  un très grand concours de popu-
lation.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 3 août.

Température : Moyenne: 14,4; min.: 11,8
max. : 17,7. Baromètre : Moyenne : 722,0.
Eau tombée : 24,2. Vent dominant : Di-
rection : est-nord-est ; force : faible. Etat
du ciel : couvert. Très nuageux par mo-
ments entre 13 h. 30 et 14 heures. Forte
pluie pendant la nuit. Petite averse &
18 heures.

Hauteur du baromètre rédxiite a zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 2 août , à 7 h.: 429,65
Niveau du lac du 3 août , à 7 h. : 429.64

Température de l'eau 20»

Prévisions du temps : Nord des Alpes,
nord et centre des Grisons : Pas de pré-
cipitations. Lente diminution de la nébu-
losité. Bise faible à modérée. Journée un
peu plus chaude, mais encore relative-
ment trais. —. Valais , sud des Alpes et
Engadine : En général ensoleillé. Par mo-
ments nuageux. Plus chaud. Vents du
secteur nord à nord-est.
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A N E U C H A TE L ET DANS L A RÉ GIO N

Monsieur et Madame
Claude BERGER - INDUNI et leur fils
François ont la joie d'annoncer la
naissance de

Daniel
3 août 1953

Clinique du Cïêt Tertre 14
!i Neuchâtel

Monsieur et Madame
Claude PORTNER - MULLER annon-
cent avec Joie la naissance de

Catherine
le 3 août 1953

Maternité Perdonnet 5
Neuchâtel Vevey

»

Tarif des abonnements
en France à la «Feuille d'avis

de Neuchâtel »
1 an Frf. 4200.—
6 mois . . . .  Frf. 2200.—
3 » . . . .  Frf. 1200.—

Domicile de souscription :
Société civile d'organisation

et de presse
6, rue Rabelais , LYON 3me

Compte de chèques postaux :
Lyon 3366-31 ;
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Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
cinquième page.

J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé ma course,
J'ai gardé la fol.

LE Tlm. 4 :7.
Madame Willy Pétremand-Chanrière,

à Peseux , ses e n f a n t s  et petite-fill e ;
Monsieur  et Madame Robert Char-

rière-Ducommun. à Corcelles ;
Mademoiselle Bei-the Charrière , à Pe-

seux ;
Mademoisell e Rosalie Lehmann , à Pe-

seux,
ainsi  que les familles parente s et

alliées,
ont la douleur d' annoncer  le décès de

leur chère maman , grand-maman , ar-
rière-grand-maman, soeur, parente et
amie,

Madame

Elisabeth CHARRIÈRE
née LEHMANN

qu 'il a plu à Dieu de reprendre à Lui le
dimanch e 2 août 1953, dans sa 90me
année.

Peseux , le 2 août 1953.
Nous t'avons tant aimée.
Oh ! bonne et chère maman ;
Ton souvenir si cher sera notre

seul bonheur.
L'enterrement , sans suite , aura lieu

mercredi 5 août 1953, à 13 heures.
Culte pour la famille à 12 h. 30, Ve-

nelle 2 , à Peseux.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Repose en paix, tes souffrances
sont finies.

Monsieur Joseph Rimaz-Droz et ses
enfants ;

Madame et Monsieur James Griinig
et leur fille Elyaume,

ainsi que les familles parentes et
all i ées.

ont la profonde douleur de faire part
de la grande perte qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Madame Joseph RIMÂZ
née Germaine DROZ

leur chère et regrettée épouse, mère,
belle-mère, grand-mère, tonte, nièce ,
cousine et parente, enlevée à. leur ten-
dre affection dans sa 58me année,
après de cruelles souffrances suppor-
tées avec courage.

Neuchâtel , le 2 août 1953.
(Pertuis-du-Sault 22)

Père, je veux que là où Je suis,
ceux que tu m'as donnés soient
aussi avec moi.

Jean 17 :24.
Domicile mortuaire : hôpital des Ca-

dolles.
_ L'ensevelissement, sains suite, aura

lieu mercredi 5 août , à 10 heuTes.
Culte à la cha,pelle de l'hôpital à

9 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Là où je suis, Je vous attendrai .
Madame Benthe Sermet-Challandes, à

Cernier ;
Monsieur et Madame Ewald Sermei-

Favre et leurs enfants , à Cernier ;
Monsieur et Madame Eric Sermet-

Monnier , à Cernier ;
Monsieur et Madame Raimond Ser-

met-Buïa et leur s enfants , à Montreux ;
Monsieur et Madame Roger Wyss-

Challandes et leurs enfants, à Cernier,
ainsi que les familles Senm et, Cha*m-

martin , Perret , Jaocard , Junod , Vau-
thier , Challandes, Voumard , Bonjour , et
la très nombreuse parenté,

ont la grande douleur de faire part à
leurs parents , amis et connaissances,
de la perte cruelle qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Monsieur Ariste SERMET
leur très cher époux , père , beau-père,
grand-*p ère, frère , beau-frère, onole et
parent , enlevé à leur tendre affection le
2 août , dans sa 64me année ,  après une
douloureuse maladie supportée avec un
grand courage.

Cernier , le 2 août 1953.
Tu oublieras tes souffrances et

tu t'en souviendras comme des eaux
écoulées. Job 2 :16.

L'ensevelissement aura lieu mercredi
5 août , à 14 heures.

Culie pour la famille au domicile
mortuaire , à 13 h. 30, rue du Stand 10.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de la Société des sous-
officiers du Val-de-Ruz a le pénibl e
devoir de faire part à ses membres du
décès de

l'appointé SERMET Ariste
membre honoraire

L'ensevelissement aura lieu à Cernier ,
mercredi 5 août , à 14 heures.


